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Édito/ Baptiste DAUJAT,
bénévole 
4 mai 2019

Au-delà d’être un simple document obligatoire 
destiné à être présenté en Assemblée Générale, 
ce rapport d’activités a pour vocation d’essayer 
de vous présenter l’ensemble des activités et 
des actions salariées et bénévoles réalisées 
par la FRAPNA de l’Ain en 2018. 
En tant que bénévole de la FRAPNA de l’Ain, j’ai l’honneur et le plaisir de vous présenter 
ce rapport d’activités 2018.

Entre la confiance renouvelée de nombreux partenaires et les tourments liés à des 
évolutions dans les choix stratégiques des collectivités locales ces dernières années, la 
FRAPNA Ain n’en démord pas et tient le cap. Je dirais même : bien au contraire !  Des 
bénévoles toujours plus nombreux.ses, des salarié.e.s aux compétences renouvelées 
et reconnues, des activités de sensibilisation, de défense et d’inventaire de la biodi-
versité encore et toujours au cœur du projet associatif, de nouvelles formes d’actions 
qui s’amplifient, de nouvelles thématiques qui se développent, un modèle d’accueil 
des nouveaux bénévoles qui se construit...

S’inscrivant dans le mouvement associatif pour la transition citoyenne, la FRAPNA Ain a 
porté de nouveaux évènements destinés à stimuler de nouvelles formes de mobilisation 
des citoyen.ne.s comme l’AlterTour de l’Ain et le Festival « Qu’est-ce qu’on attend ? » 
(plus important évènement que l’association n’ait jamais organisé). Elle a également 
soutenu fortement l'émergence de nouveaux mouvements comme « Nous voulons 
des Coquelicots » et « Citoyen.ne.s pour le Climat ».

Présente et active sur de nombreuses thématiques environnementales, la FRAPNA Ain, 
en tant que membre du réseau France Nature Environnement, joue également le rôle 
de porte-parole environnemental auprès des élu.e.s et des administrations, au sein 
des commissions ou dans la presse.

À la fois dans la recherche de dialogue et de collaboration avec toutes les actrices et 
les acteurs du territoire mais également « droite dans ses bottes » quand il le faut, la 
FRAPNA Ain est une association sur la « crête », ce qui en fait à la fois sa force et sa 
fragilité. Elle est là pour permettre au plus grand nombre de s’investir de manière active 
et collective pour la Planète, à son échelle. Ce rapport d’activités en est le témoignage.
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Trame 
Forestière 
Lancement d’un nouveau 
projet multi-partenarial 
pour sensibiliser les 
acteurs locaux sur la Basse 
vallée de l’Ain et dans les 
Montagnes de l’Ain aux 
problématiques liées 
à la forêt.

— 27/07 —
Sons du soir
Sortie nature à Prévessin-Moëns.

— 14/01 —
Journée autour de la nuit et 
de la pollution lumineuse
Organisée à Versonnex (dans le cadre du Contrat Corridor 
Vesancy-Versoix), présentation du bilan de l’Observatoire 
des Vers Luisants de 2017.

— 31/01 —
Un nouvel ABC
Le conseil municipal de Val-Revermont décide de réaliser un 
Atlas de la Biodiversité Communale avec la FRAPNA Ain.

— 07/08 —
Mise en demeure
Après 3 ans de tergiversations, suite aux démarches 
actives de la FRAPNA, le Préfet oblige enfin les 
organisateurs du Mondial du quad de Pont-de-Vaux 
à régulariser leur événement.

— 24/05 —
Fête de la nature
À Etrez.

— 10/08 —
Sur et sous la lune
Veillée contée à Vesancy.

— 26 & 27/05 —
24H Naturalistes
Dans la Plaine de l’Ain.

— 24/05 —
Relations Conseil 
Départemental de l'Ain
Le Tribunal administratif de Lyon considère que la résiliation 
de la Convention de la FRAPNA, prononcée par le Départe-
ment de l’Ain, est irrégulière et constitutive d’une faute.

— 18/08 —
Formation Sauterelles
À Lhuis.

— 08 & 05/06 —
Ateliers Pollution lumineuse
À Ambérieu-en-Bugey.

— 16 au 25/08 —
1ère édition de l’AlterTour 
de l’Ain

— 22/06 —
Contes du crépuscule
Veillée contée à Mourex.

— 23 & 30/06 —
Odos des Hauts
Formation Libellules sur le Plateau du Retord.

— 06/07 —
Papillons de nuit
Conférence et piégeage lumineux 
à la Ferme du Mas Tabouret de Val-Revermont.

 
 

    

 

L’essentiel de 2018

Participation 
officielle au Débat 
sur l’environnement
Présence dans 67 commissions à travers 
le département.

Éducation à 
l’environnement  
+ 6500 enfants sensibilisés à la 
protection de l’environnement en 
2018 grâce à nos 391 animations 
dans les écoles de l’Ain.

Activités clés

Sentinelles de 
l’environnement
77 atteintes à l’environnement 
signalées.

Biodiversité 
30 naturalistes à Chazey pour les 
24H naturalistes dans la Plaine de 
l’Ain. Médiation Faune sauvage et 
accompagnement de particuliers 
à partir de 16 alertes. Inventaires 
biodiversité dans de nombreux 
sites publics ou privés. Lancement 
d’un nouvel ABC.

Objectif Zéro 
Pesticide 
7 nouvelles communes 
signataires de la Charte 
en 2018, 10 communes 
labellisées.

Justice 
Lorsque que toutes 
les tentatives de négociation 
ont échoué, la FRAPNA se lance 
dans le contentieux.

Ripisylve
Projet d’élaboration d’une 
méthode simple d’évaluation 
des ripisylves en matière de 
biodiversité.

Observatoire 
régional des mares 
Ouverture au public du site Internet 
en juin 2018. 600 mares localisées 
dans l’Ain en 2018, 254 mares 
décrites, 48 espèces de libellules 
identifiées.

Réflexion 
stratégique
Séminaire à Pérouges, 
regroupant une vingtaine 
de salarié.e.s et bénévoles 
engagé.e.s.

L’Université 
populaire du 
hérisson
+ de 1 200 personnes 
touchées sur une vingtaine 
d’évènements, 
+ de 10 émissions sur 
les radios locales.

Pollution lumineuse
Observatoire des vers luisants, 
animation grand-public nocturne 
et déploiement d’un dispositif 
d’accompagnement des municipalités 
pour une réduction de l’éclairage 
nocturne dans le cadre du Contrat 
corridor Vesancy-Versoix (Pays 
de Gex). Alertes sur les éclairages 
nocturnes illégaux.

Dates Clés
Des évènements naturalistes, de l’accompagnement et des 
engagements militants ont marqué ces douze derniers mois.
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Notre fédération
La gouvernance  
associative 

L’équipe salariée

8/40

— 18/09 —
Formation sur la pollution 
lumineuse
Au Conseil citoyen de Bourg-en-Bresse.

— 23/09 —
ÉcophiloFête
Sur le site de la carrière de Pérouges.

— 15/12 —
Conseil d’administration 
exceptionnel
Claude Desprat-Belghiti succède à Baptiste Daujat à la 
présidence de l’association.

— 05/10 —
Nous voulons des coquelicots
1ers rendez-vous du mouvement.

— 19/12 —
Discussion/Débat 
« Blaireau ! Un espace à partager, des histoires 
à mutualiser », à Bourg-en-Bresse.

— 31/10 —
Soirée analyse citoyenne 
de l’éclairage
À Ferney-Voltaire.

— 15/11 —
Victoire juridique
Le Tribunal administratif annule l’autorisation 
environnementale d’Intermarché à Crottet.

— 01 & 02/12 —
Atlas régional des 
mammifères
Week-end de formation des bénévoles.

— 30/11 —
Réunion publique 
autour de l’éclairage 
À Ferney-Voltaire.

— 14/12 —
Soirée analyse citoyenne 
de l’éclairage
À Gex.

— 26/08 —
Festival de la Transition 
Citoyenne
À Bourg-en-Bresse.

— 30/08 —
Chauve souris et compagnie
Sortie nature à Chevry.

— 25/08 —
Réunion publique 
autour de l’éclairage 
À Versonnex.

Crédit photo : Loïc Berger
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Le bureau

DESPRAT-BELGHITI Claude
Présidente

LAURENT Pierre-Maurice et WAILLE Olivier
Vice-Présidents

DUROCHAT Clémence
Trésorière

HANOUZ Lucile
Trésorière adjointe

ARROT Manuela
Secrétaire

VERNUS Emmanuel
Secrétaire adjoint

En 2018
Assemblée générale : le 28 avril 2018
8 réunions du Conseil d’administration

L’équipe de professionnels.les 
chargée de la mise en œuvre du projet associatif 

(Avril 2019)

Une association citoyenne 

au service de l’intérêt 
général
La FRAPNA Ain est une association de type loi 1901, reconnue d’intérêt général, qui regroupe des 
associations adhérentes ou fédérées et des membres à titre individuel. Affiliée à FNE Auvergne-
Rhône-Alpes (France Nature Environnement), elle a pour objet la préservation du patrimoine 
naturel et de l’environnement. 

La gouvernance de la FRAPNA Ain porte la responsabilité de prendre les décisions qui 
permettront à l’association de maintenir, dans le temps, son activité de protection 
de la nature et de l’environnement sans trahir ses ambitions de projets. Cette gou-
vernance est centrée autour du Conseil d’Administration (CA), constitué cette année 
de 13 adhérent.e.s à titre individuel et 3 représentant.e.s d’associations adhérentes.

Membres à titre individuel
BOUVIER Christophe
BUCHER Denis
CHOLET Jérémie
DESMARIS Alice
DESPRAT-BELGHITI Claude
DUROCHAT Clémence
HANOUZ Lucile
LAURENT Pierre-Maurice
PÉGARD Antoine 
THOMAS Philippe
VERNE Bernard
VERNUS Emmanuel
WAILLE Olivier

Les représentant.e.s 
des associations membres
ARROT Manuela - Amis de la Réserve 
Naturelle de la Haute Chaîne du Jura 
BORDON Jacques - Association pour la 
Connaissance de la Nature Jurassienne
PHILIPPE Jean-Claude - Comité 
Départemental de Randonnée Pédestre

Le conseil d’administration

Gouvernance Olivier COFFIN
Chargé de mission 

Éducation à l’Environnement 
et Communication

Sophie COUDEVILLE
 Assistante comptable et financière

Maxime FLAMAND
Juriste

Hélène COULAUD
Coordinatrice de pôle 

Éducation à l’Environnement

Stéphane GARDIEN
Chargé de mission Biodiversité

Sakina GORNES
Volontaire en service civique 

Appui à la vie associative

Brunelle VARREON
Volontaire service civique 

AlterTour de l'Ain

Bénédicte GRÉA
Chargée de mission 

Éducation à l’Environnement

Florie JOHANNOT
Coordinatrice de pôle 

Veille

Loïc BERGER 
Volontaire en service civique 

Observatoire des mares

Christelle BOTTON 
Assistante administrative

Magali MINALDI
Chargée de mission 

Éducation à l’Environnement

Léonard LOPPÉ
Volontaire en service civique 

Réseau Eau

Marie MÉLEC
Volontaire en service civique 

Agriculture et biodiversité

Éric PALLANDRE
 Directeur

Sophie GINTER
Chargée de mission Biodiversité



Nos actions

Promouvoir une démocratie 
à la hauteur des enjeux 
écologiques    

Connaître la biodiversité 
pour mieux la préserver    

Accompagner les 
changements
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Par l’éducation, la formation, le débat, nous voulons permettre aux enfants, aux femmes 
et aux hommes des territoires de l’Ain d’acquérir de nouvelles connaissances, de renforcer 
leur esprit critique, de développer leur savoir-faire pour mieux préserver l’environnement. 
Mais nous sommes aussi en veille et intervenons pour la défense de l’environnement quand 
celui-ci est menacé.

DANS LES ÉCOLES 
DU DÉPARTEMENT

+ 6500 
ENFANTS
SENSIBILISÉS 

391
Animations

en 2019

Éducation
à l'Environnement  

 

Nos actions / 
PROMOUVOIR UNE DÉMOCRATIE À LA 
HAUTEUR DES ENJEUX ÉCOLOGIQUES 

Agir en partenariat

Zoom sur le partenariat 
éducatif sur le territoire 
de la Communauté 
de Communes du 
Haut-Bugey (CCHB) 

Depuis de nombreuses années déjà, les écoles 
du territoire du Haut-Bugey peuvent bénéficier 
d’interventions scolaires gratuites sur les 
problématiques de l’eau avec pour objectif la 
protection des rivières et des zones humides. 

Ce sont successivement le Syndicat Inter-
communal à Vocation Unique du Lange et 
de l’Oignin (SIVU Lange-Oignin), la CCHB, 
et pour l’année 2018-2019 le Syndicat de 
l’Ain Aval et de ses Affluents (SR3A) qui ont 
proposé ces partenariats éducatifs. 

Durant l’année scolaire 2017-2018, la FRAPNA 
Ain est intervenue auprès de 33 classes (dans 
12 écoles), pour un total de 45 animations : 
705 enfants du bassin versant du Lange et de 
l’Oignin ont pu ainsi découvrir les richesses 
de nos milieux aquatiques.

Éduquer

L’Éducation à 
l'Environnement en 2018
Cette année 2018 a été particulièrement 
riche pour l’éducation à l’environnement, 
notamment, grâce à de nombreux partena-
riats avec des collectivités territoriales, des 
établissements publics, d’autres associations 
ou encore des entreprises. Des structures 
d’enseignement ou d’accueil d’enfants se sont 
également mises directement en lien avec la 
FRAPNA Ain pour organiser des interventions 
autour de la nature et de sa préservation.

391 animations ont ainsi pu voir le jour dans 
tout le département, soit plus de 6500 jeunes 
sensibilisé.e.s aux problématiques de l’envi-
ronnement.

Toujours en lien avec les structures d’accueils, 
les animateurs et animatrices de la FRAPNA 

Quelques partenaires 
publics ayant signé une 
convention sur l'Éducation 
à l'Environnement avec la 
FRAPNA Ain en 2018 :

• Des Communautés de communes et 
d’agglomérations : 
Communauté d’Agglomération du Bassin 
de Bourg-en-Bresse, Haut-Bugey, Dombes.

• Des territoires de projet : 
Contrat Corridor Vesancy Versoix, le Parc 
naturel régional du Haut-Jura.

• Des Syndicats de rivière : 
Ain Aval et ses Affluents (SR3A), Reyssouze, 
Veyle Vivante, Haut-Rhône.

Ain créent et mettent en place des interven-
tions sur des thèmes variés (biodiversité, 
eau, rivières, forêt…), en classe ou sur le 
terrain, permettant aux enfants de décou-
vrir par eux-mêmes les connaissances, les 
enjeux et de mener une réflexion sur leur 
environnement et les problématiques asso-
ciées. Les thématiques d’approches sont très 
variées, allant de la biodiversité en général 
aux problématiques de pollutions humaines, 
en passant par l’étude de différents écosys-
tèmes (rivières, forêts, haies…). Pour que ces 
interventions puissent correspondre à tous les 
enfants présents, différentes approches sont 
utilisées : scientifique, naturaliste, sensorielle, 
expérimentale, artistique…/

Les enseignant.e.s ont privilégié les inter-
ventions sur le terrain, notamment, pour 
étudier « les petites bêtes de l’eau ». Durant 
ces sorties, les enfants découvrent un milieu 
naturel particulier qu’ils ne connaissent 
généralement pas ou très peu et participent 
beaucoup en manipulant et observant la 
microfaune aquatique. 

Cette année, 7 sorties ont eu lieu au Lac 
Genin, véritable joyaux du territoire. Pour 
tous les élèves, c’est un moment magique 
car se sentant complètement dépaysé.e.s 
dans ce lieu pourtant très proche de chez 
eux, ils et elles sont encore plus enclins à la 
découverte !/

Éducation Santé 
Environnement 

En 2017, des actrices et acteurs publics de 
la région, l’Agence Régionale de Santé 
(ARS), la Direction Régionale de l’Environ-
nement de l’Aménagement et du Logement 
(DREAL), des collectivités locales et des 
représentant.e.s de la société civile (asso-
ciations, entreprises…) se sont engagé.e.s 
ensemble pour le 3e Plan Régional Santé 
Environnement (PRSE3) en Auvergne-
Rhône-Alpes, avec une ambition forte pour 
l’éducation et la promotion de la santé 
environnement (ESE).

Six actions du PRSE3 sont ainsi consacrées 
à l’ESE. Elles font l’objet d’un partenariat 
entre l’ARS, la DREAL, le GRAINE (Groupe 
Régional d’Animation et d’Initiation à la 
Nature et à l’Environnement) et l’IREPS 

(Instance Régionale d’Éducation et de 
Promotion Santé), afin de lui donner une 
plus grande visibilité et lui faire prendre 
une nouvelle dimension à travers la créa-
tion d’une dynamique forte, passant par la 
mobilisation des acteurs et actrices asso-
ciatives et institutionnelles, éducateurs 
et éducatrices, technicien.nes, au niveau 
régional comme dans les territoires.

En 2018, le CA de la FRAPNA Ain a pris la 
décision d’engager l’association dans la 
démarche Éducation Santé Environnement. 
Des binômes de référent.es départemen-
taux en ESE issus des deux réseaux édu-
cation à l’environnement et promotion 
de la santé, ont été formés pour soutenir 
le développement de dynamiques dépar-
tementales dans toute la région à travers 
l’organisation de journées d’échanges ou 
de formations, des accompagnements 

méthodologiques pour développer des 
actions locales, la diffusion d’informa-
tions ou encore l’animation d’instances 
de concertation. 

Dans l’Ain, l’ADESSA (Association Départe-
mentale d’Éducation Sanitaire et Sociale 
de l’Ain) et la FRAPNA ont nommé leur 
référent.e salarié.e. Pour la FRAPNA, 
l’orientation politique est donnée par la 
présidente.

En novembre 2018, la FRAPNA Ain a parti-
cipé aux premières rencontres régionales, 
pour lancer la dynamique et coordonner 
les actions. Ce fut l’étape préalable au lan-
cement de notre mission de coordination 
d’un réseau ESE dans l’Ain, qui prendra 
effet en 2019./
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Nos actions / 

Université 
Populaire du 
Hérisson

Sensibiliser

L’Université Populaire du Hérisson (UPH) 
s’inscrit dans une démarche d’éducation 
populaire afin d’unir les femmes et les 
hommes du territoire pour participer à la 
construction d’une société de citoyen.nes 
sensibilisée, formée et capable d’agir en 
responsables pour aller vers la transition 
écologique.

En 2018, avec le soutien financier de 
l’Agence de l’Eau Rhône Méditerranée 
Corse (AERMC), la FRAPNA a proposé des 
évènements sur l’ensemble du territoire tels 
que des sorties nature, des conférences, des 
ateliers, des journées de sensibilisation, etc.

Une trentaine d’évènements furent ainsi 
réalisés dans les divers bassins versants de 
la région, ce qui représente environ 1 300 
personnes touchées directement par ce 
programme (sans compter les émissions de 
radio, les vidéos visionnées et les réseaux 
sociaux).

Avec les ateliers « Eau & Urbanisme » 
par exemple, la FRAPNA Ain a formé des 
citoyennes et des citoyens pour leur don-
ner les outils leur permettant de s’assurer 
de la prise en compte des enjeux liés à 
la ressource en eau dans les documents 
d’urbanisme de leur commune.

La thématique de l’agriculture a aussi 
émergé dans nos actions cette année et 
se poursuivra en 2019 avec encore plus de 
force. D’autres thèmes ont encore été mis 
à l’honneur tels que la qualité de l’eau du 
robinet, la préservation des zones humides 
ou encore l’impact des canons à neige sur 
la ressource en eau.

2018 fut donc un renouveau pour le 
« Réseau Eau » dans l’Ain et l’association 
a contribué au dialogue social et environne-
mental, plus particulièrement sur le thème 
de l’eau, jouant ainsi pleinement son rôle 
dans le département./

ATELIERS, 

CONFÉRENCES, 

DÉBATS, ANIMATIONS 

GRAND PUBLIC, 

FORMATIONS ET 10 

ÉMISSIONS DE RADIO

ONT ÉTÉ RÉALISÉS 

DANS LE CADRE 

DE L’UNIVERSITÉ 

POPULAIRE DU 

HÉRISSON

32

Les couches lavables 

Le Syndicat mixte de traitement des déchets 
ménagers et assimilés ORGANOM s’est 
engagé avec la FRAPNA Ain dès 2015 pour 
la promotion des couches lavables auprès 
de 4 crèches du territoire. L’action s’est 
poursuivie en 2018 avec un programme 
à destination du grand public. Ainsi, la 
FRAPNA Ain a organisé deux demi-journées 
de sensibilisation à Ambérieu-en-Bugey 
et à Bourg-en-Bresse autour des couches 
lavables, afin de promouvoir leur utilisa-

tion et d’accompagner les parents voulant 
adopter ces couches. Pendant ces interven-
tions, les participant.e.s ont pu découvrir 
les différents modèles de couches lavables 
disponibles et leur utilisation. De plus, ils et 
elles ont pu repartir avec des kits de couches 
lavables prêtés par ORGANOM pour pouvoir 
les tester à la maison pendant un mois. Ce 
prêt est particulièrement apprécié par les 
parents, leur donnant ainsi la possibilité 
de choisir le modèle de couche le mieux 
adapté à leur enfant avant de s’engager 
dans un achat./

PROMOUVOIR UNE DÉMOCRATIE À LA 
HAUTEUR DES ENJEUX ÉCOLOGIQUES 

ZOOM sur les Chroniques du 
Hérisson
Radio B, RCF Pays de l’Ain et la FRAPNA Ain se 
sont rapprochées afin de réaliser une chronique 
chaque mois (10-15 min) qui aborde les actua-
lités de la FRAPNA et de la biodiversité (soit 10 
chroniques en 2018). 
Vous pouvez réécouter les émissions sur  
https://www.radio-b.fr/la-chronique-du-herisson-129

L’Université 
Populaire du 
Hérisson
ATELIERS ET CHANTIERS NATURE :

- Ateliers « Eau & Urbanisme » 
à Champagne-en-Valromey

- Ateliers « Eau » à Bourg-en-Bresse 

- Atelier « Zéro déchet » à Bourg-en-Bresse

- Atelier « Géologie » sur le site 
des Pertes de la Valserine 
- Chantier d'arrachage de la Myriophylle 
du Brésil à Viriat

 STANDS :

- Stand « Eau & Sol » au « Festival de la 
Transition Citoyenne »  à Bourg-en-Bresse

- Stand « Eau & Pesticides » à la Foire Bio 
à Bourg-en-Bresse

- Stands « Eau » à « La Gourdanaise » 
à Saint-Maurice-de-Gourdans et à la 
« Fête de l’eau » à Oyonnax

CONFÉRENCES ET TABLES RONDES

- Conférences « Microplastiques-Déchets » 
et « Pesticides » au « Festival de la 
Transition Citoyenne »  à Bourg-en-Bresse

- Conférence « Quelle eau boit-on ? » 
à Artemare

- Soirée d’info « Canons à neige » 
dans le Haut-Valromey

- Soirée « Gestion des déchets » 
à Val-Revermont

- Table ronde « Pesticides » à Foissiat 

- Table ronde « Inondations » 
à Ambérieu-en-Bugey

RENCONTRES

À Bourg-en-Bresse :

- « Les Échanges du Hérisson » 
- Réunions « Nous voulons des coquelicots » 
- « Rendez-Vous en Terre équitable » 
- « Forum des sciences et de l’EEDD »

SORTIES

- Sorties nature à Saint-Rambert-en-Bugey 
et sur le site des Pertes de la Valserine

- Sortie au pays des mille étangs à Birieux

- Visite de la nouvelle Réserve Naturelle 
Nationale du Haut-Rhône Français 
- Course d’orientation à Bourg-en-Bresse

 

Zoom sur 
la Trame Forestière 
En 2018, le projet régional Trame Forestière 
a vu le jour. Les objectifs de ce projet sont 
de travailler sur la forêt, en vue d’amélio-
rer la trame forestière existante sur 4 sites 
d’étude : les monts de la Madeleine et Bois 
Noirs dans la Loire, la Basse Vallée de l’Isère, 
les Chambarans et l’Albanais en Isère, la 
Basse Vallée de l’Ain, Rhône et Côtière et les 
Montagnes de l’Ain dans notre département. 

Ce projet, piloté par l’Office National des 
Forêts (ONF), permet le travail commun de 
plusieurs structures comme le Conservatoire 
des Espaces Naturels (CEN), les Communes 
Forestières (COFOR), l’Institut national de 
Recherche en Sciences et Technologies pour 
l’Environnement et l’Agriculture (IRSTEA), 
la Ligue pour la Protection des Oiseaux - 
Coordination Auvergne-Rhône-Alpes (LPO 
- AURA) et les FRAPNA de l’Ain et du Rhône. 
Dans ce projet, la FRAPNA de l’Ain se charge 
de deux actions : accompagner la prise en 
compte de la trame forestière dans les docu-
ments d’urbanisme et monter une exposition 
photos sur les deux territoires de l’Ain. 

Concernant la première partie, un ensemble 
de documents à destination des élu.e.s a été 
rédigé. Les élu.e.s seront, l’année suivante, 
formé.e.s à la prise en compte de la forêt 
dans leurs documents d’urbanisme. 

D’autre part, la FRAPNA Ain a commencé la 
réalisation de l’exposition photos en orga-
nisant des sorties grand public sur les deux 
territoires du département. Les participant.e.s 
étaient invité.e.s à prendre des photos pou-
vant être utilisées en 2019 pour l’exposition. 
Trois sorties sur les thématiques du paysage, 
de la biodiversité, la ripisylve et les haies 
ont ainsi eu lieu sur le territoire de la Basse 
Vallée de l’Ain, Rhône et Côtière. Trois autres 
sorties sur la thématique de la biodiversité 
des forêts matures ont eu lieu sur le territoire 
des Montagnes de l’Ain. 

Ces sorties ont permis de récolter plus de 500 
photos, qui contribueront à créer l’exposition 
photos en 2019./
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Nos actions
Sur le terrain...

Actions d'Éducation à l'Environnement

Représentation dans les commissions territoriales

Université Populaire du Hérisson

Contentieux 

Zéro Pesticide

Enquêtes publiques

Alertes sentinelles

Biodiversité

AlterTour de l'Ain

Couches lavables

19
14

 4

 7

 5

3
 3

2

2

8

Bourg-en-
Bresse

Ambérieu-
en-Bugey

Ferney-
Voltaire
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La FRAPNA Ain siège dans plusieurs dizaines 
de commissions administratives. Il existe 
des commissions pour toutes les théma-
tiques environnementales : biodiversité, 
agriculture, eau, déchets, industrie, amé-
nagement du territoire… Cela représente 
plus d’une centaine d’invitations à honorer 
chaque année. Ces réunions représentent 
un moment d’information et d’échanges 
privilégié pour notre association qui peut 
alors faire entendre sa voix directement 

�Veiller

Les Sentinelles veillent 
et surveillent...

La FRAPNA Ain structure et anime un réseau 
de veille écologique, comptant sept associa-
tions fédérées réparties sur le département. 
L’action de ce réseau est démultipliée dans 
l’Ain par la mobilisation de Sentinelles de 
l’environnement. Les Sentinelles désignent 
des salarié.e.s, des adhérent.e.s, des béné-
voles de la FRAPNA Ain, ainsi que les citoyen.
ne.s de toute appartenance (particuliers, 
élu.e.s, technicien.ne.s, membres d’autres 
associations) qui épaulent la FRAPNA pour 
prévenir les atteintes à l’environnement et 
les résorber. Tout.e citoyen.ne peut devenir 
Sentinelle de la nature, en signalant à la 
FRAPNA Ain une atteinte environnementale 
et en contribuant efficacement à sa résorp-

tion. En 2018, un total de 77 alertes a été 
signalé dans le département de l’Ain, sur 
des thématiques aussi variées que l’eau, 
le sol, l’air ou le vivant. Ce chiffre est en 
augmentation par rapport aux années 
précédentes, ce qui prouve l’efficacité du 
programme et l’importance de l’implication 
citoyenne au niveau local dans la protection 
de l’environnement. Cette progression peut 
aussi s’expliquer par le développement du 
site Internet « sentinellesdelanature.fr », 
qui regroupe davantage de Sentinelles 
bénévoles qu’auparavant au niveau dépar-
temental, ainsi que par le lancement d’une 
application mobile au niveau régional, 
permettant de signaler des alertes sur place 
directement avec un téléphone portable. 
L’année 2018 a eu son lot de pollutions du 
sol et de l’eau, de destructions de milieux 
naturels et de perturbations d’espèces 

mais, grâce au réseau des Sentinelles, la 
FRAPNA Ain a pu engager des démarches 
administratives, amiables et de conseil 
pour lutter contre ces dégradations. Les 
alertes sentinelles ont permis de sensibili-
ser un grand nombre d’acteurs et actrices 
tout au long de l’année, de remettre en 
état certains des sites dégradés et même 
parfois d’éviter ou de réparer les atteintes 
à l’environnement./

Les Sentinelles 
de la nature 

La représentation 
de la FRAPNA en 
commissions

ARGUMENTER

AlterTour de l’Ain 
En 2018, la FRAPNA Ain a élargi son champ 
des possibles en organisant la première édi-
tion de l’AlterTour de l’Ain. Cette démarche 
est née d’une volonté de mettre en avant 
les initiatives alternatives du département : 
agricoles, sociales, énergétiques, écono-
miques, solidaires… et s’est concrétisée 
grâce à un partenariat avec l’association 
AlterTour, fondatrice de l’AlterTour national.

Pendant 10 jours au mois d’août, une tren-
taine d’altercyclistes a sillonné le départe-
ment pour partir à la rencontre de ces struc-
tures qui inventent le monde de demain. 

L’objectif : valoriser des initiatives porteuses 
de solutions de la transition écologique et 
sociale, soutenir des lieux de résistance où 
des collectifs dénoncent des projets mena-
çant des terres agricoles, la biodiversité ou 

67 
commissions 

AUXQUELLES LA FRAPNA AIN 

A PARTICIPÉ CETTE ANNÉE

Promouvoir

alertes 
ENREGISTRÉES DANS L’AIN 

CETTE ANNÉE SUR LE SITE 

DES SENTINELLES

77

 

Nos actions / 
PROMOUVOIR UNE DÉMOCRATIE À LA 
HAUTEUR DES ENJEUX ÉCOLOGIQUES 

par les porteurs de projets, les élu.e.s et 
l’Administration. Ce sont préférentielle-
ment des bénévoles qui représentent la 
FRAPNA Ain dans ces réunions. Celles-ci 
nécessitent généralement une préparation 
qui est réalisée en lien entre bénévoles 
et salarié.e.s. Bien que parfois perçues 
comme « extrêmes » par certains de nos 
contradicteurs, les prises de position de la 
FRAPNA Ain se veulent mesurées, à l’image 
d’une association qui est consciente de la 
nécessité de concilier les divers intérêts en 
présence, mais toujours avec le souci de 
préserver notre environnement. /

ZOOM sur les commissions

Dans ces commissions, la FRAPNA Ain a voté 
favorablement dans 85% des cas (73 votes 
favorables sur 86 votes)

- La FRAPNA Ain s’est opposée à 8 dossiers 
(sur 86, soit dans 9% des cas).

- La FRAPNA Ain a aussi participé à 
2 enquêtes publiques concernant le 
réaménagement des abords du château 
de Ferney-Voltaire et l’implantation d’une 
zone industrielle à Mionnay.

des sites naturels et promouvoir le vélo, 
moyen de transport propre et accessible 
à tous.

Le fonctionnement au quotidien se base 
sur la participation volontaire qui implique 
que chacun.e prenne part aux tâches quoti-
diennes, partage ses talents et savoir-faire 
et participe aux décisions. 

Autogestion, coopération et solidarité sont 
les trois piliers de la réussite de ce projet. 

Le périple des altercyclistes s’est achevé 
à Bourg-en-Bresse par le Festival de la 
Transition Citoyenne « Qu’est-ce qu’on 
attend ? (pour changer le monde) » qui a 
rassemblé plus de 1000 personnes. Joyeux 
mélange entre mini-festival et forum 
citoyen, l’événement se voulait un lieu 
d’échanges et de dialogues, d’apprentis-
sage et d’engagements autour des ques-
tions sociales et environnementales./
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Nos actions / 

INVENTORIER & FORMER

La fin de l’accompagnement de la démarche 
Atlas de Biodiversité Communale (ABC) a 
pris différentes formes pour les 4 communes 
accompagnées depuis 2014.

Pour Journans et Artemare, une actuali-
sation du livret grand public a permis de 
faire en sorte que ce document réponde 
aux attentes des territoires. Tout à la fois 
bilan de l’accompagnement par la FRAPNA 
Ain et porte ouverte à une pérennisation de 
la démarche dans le temps, ces livrets ont 
été livrés aux communes dans le premier 
trimestre 2018.

Pour Saint-Bénigne, l’ABC s’est conclu par 
un rapport technique final.

Pour Ambérieu-en-Bugey, la fin de l’ABC n’a 
pas donné lieu à une production particulière 
mais les échanges avec la commune se sont 
poursuivis à travers différentes thématiques 
dérivées de la démarche telles que la pol-
lution lumineuse ou la gestion de l’eau et 
des inondations.

A Bourg-en-Bresse, la démarche ABC reste 
au stade d’incubation sans véritable envol. 
Après la production d’un diagnostic bio-
diversité par la FRAPNA Ain en 2017, des 
inventaires faune/flore ont été menés sur 
4 parcelles identifiées « à urbaniser » dans 
le PLU de l’agglomération. En parallèle, 
différentes actions, menées en partenariat 
avec la Ville de Bourg-en-Bresse, peuvent 
être considérées comme dérivant de la 
démarche ABC.

En 2018, la FRAPNA Ain a diffusé le nouvel 
Appel à Manifestation d’Intérêt (AMI) de 
l’Agence Française pour la Biodiversité 
(AFB). La commune de Val-Revermont, très 
intéressée par la démarche, y a répondu.

Enfin, le travail de la FRAPNA Ain réalisé 
dans le cadre des ABC, a contribué à la 
synthèse du document du CEREMA*, sur 
une commande de la DREAL AURA* por-
tant sur tous les ABC dits de première 
génération réalisés dans la grande région 
Auvergne-Rhône-Alpes. Ce document très 
instructif, permet de prendre conscience 
de la diversité de ce qui peut être fait en 
termes d’accompagnement et de rendus 
de la démarche ABC./

*CEREMA : Centre d’études et 
d’expertise sur les risques, l’environnement, 
la mobilité et l’aménagement

* DREAL AURA : Direction régionale de 
l’Environnement, de l’Aménagement et du 
Logement Auvergne-Rhône-Alpes

Atlas de la ACCOMPAGNÉS PAR LA 

FRAPNA AIN

5 
Atlas 
de la 
biodiversité 
communale

Expertises 
naturalistes
Diverses études sur la biodiversité ont été réalisées en 2018 pour différents partenaires tels 
que des accompagnements de carriers (VICAT : carrière de Pérouges ; FONTENAT : carrière 
d’Hautecourt-Romanèche), des communautés de communes (CA3B : plan d’eau du Carré 
d’eau à Bourg-en-Bresse), des syndicats de rivière (SBVA : suivi du site des brotteaux de la 
confluence) ou ORGANOM*.

Ces études ont porté sur l’ornithologie, l’herpétologie, l’entomologie, la botanique./

*ORGANOM : Syndicat mixte de traitement des déchets ménagers et assimilés

CONNAÎTRE LA BIODIVERSITÉ 
POUR MIEUX LA PRÉSERVER 

Biodiversité. À travers les Atlas de la Biodiversité 
Communale, nos actions sur les corridors biologiques, 
les 24H Naturalistes et la médiation faune sauvage, nous 
combinons expertises et sciences participatives.

Réseau  
biodiversité  

Réunir

Le réseau biodiversité départemental a été 
sollicité à de nombreuses reprises en 2018. 

Deux réunions physiques ont eu lieu à 
Bourg-en-Bresse et à Saint-Germain-de-Joux 
ainsi qu’un point dématérialisé en milieu 
d’année ont permis des échanges sur de 
nombreux sujets tels que le programme 
de sorties et de formations naturalistes 
proposées gratuitement aux adhérent.e.s et 
bénévoles de la FRAPNA Ain, l’organisation 
des 24 heures naturalistes ou des dossiers 
sensibles qui ont « agrémenté » l’année 
2018 (étude proie/prédateur lynx, SDGC*…)

Les membres du réseau ont également 
eu à se prononcer sur l’engagement de la 
FRAPNA Ain dans la politique publique de 
la donnée naturaliste (SINP*) et à donner 
leur accord pour, d’une part, faire remonter 
un jeu de données sur la faune vertébrée 
à l’INPN*, et d’autre part, participer aux 
travaux du Pôle Faune Invertébrés en pré-
figuration au niveau de la grande région 
Auvergne-Rhône-Alpes.

Le réseau a également été sollicité à chaque 
fois que la FRAPNA Ain recevait l’informa-
tion d’un prochain passage en CNPN* d’un 
dossier concernant le département (surtout 
des demandes de dérogation « espèces 
protégées »). Notons que le réseau est très 
réactif sur ce point et que les « remontées 
du local » sont non seulement prises en 
compte par les membres du CNPN* mais 
qu’elles sont également fort appréciées.

Le dossier du schéma départemental de 
gestion cynégétique (SDGC) a été symbo-
lique et exemplaire à plus d’un titre de la 
nécessité de l’existence d’un tel réseau. 
Après un appel à contribution à la consulta-
tion du public (30 participant.e.s), l’arrêté 
préfectoral approuvant ce SDGC pour une 
durée de six années a été pris en juillet 2018 
sans tenir compte d’aucune des remarques 
de fond soulevées lors de la consultation 
(sauf à la marge). Devant ce fait accompli, 
un front naturaliste s’est créé regroupant 
associations (FRAPNA Ain, ARN HCJ*, LPO 
AURA*,…) et structures ou acteurs dans le 
domaine de la nature pour interpeler, par 
courrier, le Préfet de l’Ain et la DREAL AURA 
sur ce dossier./

* SDGC : Schéma Départemental de 
Gestion Cynégétique

* SINP : Système d’Information sur la 
Nature et les Paysages 

* INPN : Inventaire national du patrimoine 
naturel

* CNPN : Conseil national de protection 
de la nature

* ARN HCJ : Amis de la Réserve 
Naturelle de la Haute Chaîne du Jura

* LPO AURA : Ligue pour la protection 
des oiseaux - Coordination Auvergne-
Rhône-Alpes

Crédit photo : Jérôme Blanc

Crédit photo : Loïc Berger

Biodiversité
Communale
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sensibiliser

 

Nos actions /

Animations 
Natura 2000 
Revermont

Témoignage d'Alicia TEYSSIER, 
partenaire

« Une vingtaine de personnes ont pu découvrir les papillons 
et autres insectes, sous le regard d’une des plus belles 
falaises du site Natura 2000 dans le Revermont et gorges 
de l’Ain : le rocher Jarbonnet. Un petit pique-nique a clôturé 
la matinée dans la convivialité et la bonne humeur, en bord 
de la rivière.»

CONNAÎTRE LA BIODIVERSITÉ 
POUR MIEUX LA PRÉSERVER 

En partenariat avec la CA3B, désormais opératrice du 
site Natura 2000 « Revermont et gorges de l’Ain », 
la FRAPNA Ain a proposé une animation grand public 
sur les insectes des pelouses sèches. Cette animation 
a eu lieu sur une exploitation agricole pratiquant le 
pâturage extensif au pied du site pittoresque du Rocher 
de Jarbonnet./

PILOTER & CONNAITRE

Avec 25 rédactions de monographies à 
lancer en 2018, le programme s’annonçait 
chargé. Il fallait en effet mobiliser le réseau 
associatif de naturalistes pour trouver des 
rédacteurs, rassembler les éléments de 
rédactions et enfin, faire en sorte que les 
délais soient tenus.

Ajoutons à cela les incertitudes sur le finan-
cement régional de cette action et le retard 
pris en début d’année qui n’a malheureuse-
ment pas pu être totalement comblé. Ceci-
dit, la plateforme internet dédiée au projet 
s’est enrichie de nombreuses monographies :
https://atlasmam.fauneauvergnerhonealpes.org/

La FRAPNA Ain a participé au copilotage 
technique régional de ce projet partagé 
avec la Ligue pour la Protection des Oiseaux 
- Coordination Auvergne-Rhône-Alpes (LPO 
AURA).

Dans le cadre de ce projet, l’acquisition de 
connaissances sur la répartition des petits 

L’atlas des mammifères 
sauvages de Rhône-Alpes 

mammifères faisait l’objet d’une action 
ciblée par les partenaires de l’atlas. Trois 
ateliers d’analyse de pelotes de réjection 
d’effraie des clochers, un rapace nocturne, 
ont été organisés en associant le chargé de 
mission biodiversité de la FRAPNA Ain à 
des bénévoles, faisant ainsi coup double : 
production de données et formation de 
bénévoles. Ces ateliers ont permis de com-
pléter les connaissances sur 4 mailles insuf-
fisamment prospectées du département. 

Enfin, dernier temps fort de l’année, 
le désormais traditionnel « week-end 
mamm » a encore connu cette année un 
immense succès car de nombreuses per-
sonnes ont été mises en liste d’attente. La 
cinquantaine de participant.e.s a témoigné 
avec enthousiasme de l’intérêt de ce genre 
d’action pour diffuser la connaissance et 
faire connaître le projet. Ce fut donc, malgré 
une météo plutôt défavorable, un grand 
moment sympathique et studieux ! Gageons 
que ce ne soit pas le dernier !/

protéger

Un petit groupe de bénévoles très motivé.e.s 
de la FRAPNA Ain a entrepris de relancer 
le dispositif de protection des amphi-
biens de la route Lent-Certines (D64). 
L’accompagnement de la FRAPNA Ain a 
constitué en un appui logistique et scien-
tifique.

Après une formation théorique sur le prin-
cipe du dispositif et la reconnaissance des 
espèces par un salarié de la FRAPNA Ain, 
dans une salle gracieusement mise à disposi-
tion par la commune de Lent, les bénévoles 
ont réinstallé les bâches et les seaux par un 
dimanche frais de février. 

Ils et elles se sont ensuite organisé.e.s, 
relayé.e.s et levé.e.s tôt pour aider les 
amphibiens à traverser la route, leur évi-
tant ainsi une mort quasi-certaine et leur 
permettant de rejoindre l’étang Abraham 
pour se reproduire.

Cette action a également donné lieu à une 
animation scolaire pour les élèves d’une 
classe de Lent. Ces jeunes esprits savent 
dorénavant tout sur les obstacles qui se 
dressent sur le chemin des animaux lorsqu’ils 
doivent se déplacer pour accomplir tout ou 
partie de leur cycle de vie.

Ce dispositif n’avait plus été installé depuis 
2013 !/

Témoignage de Candice RUDE, bénévole
« Voici maintenant 2 ans consécutifs que le passage à amphibiens de 
Lent-Certines a été installé sur la départemental D64, après 5 ans d’arrêt.

C’est grâce à la motivation et la passion d’une dizaine de bénévoles de la 
FRAPNA Ain, que des dizaines d’amphibiens, sur une période de 42 jours, 
ont pu regagner sains et saufs l’étang d’Abraham.»

Témoignage de Jérôme BLANC, bénévole

« Un crapauduc situé entre Lent et Certines a été réinstallé en 2018 (environ 
250 amphibiens sauvés) et reconduit en 2019 pour la période de migration 
des amphibiens. Ceci a été possible grâce à la FRAPNA Ain (fourniture du 
matériel) et son équipe de salarié.e.s et services civiques dynamiques 
(communication, formation amphibiens et animations scolaires) ainsi 
que la participation d’une douzaine de bénévoles pour le montage du 
dispositif et le relevage des seaux durant 1 mois et demi.»

des amphibiens
à Lent-Certines 

Dispositif de sauvetage
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Nos actions /

Médiation 
faune sauvage

Ripisylves

600
Mares localisées 

48
Espèces 

254
Mares décrites 

Agir en  
médiateur

CONNAÎTRE LA BIODIVERSITÉ 
POUR MIEUX LA PRÉSERVER 

Les 24h 
Naturalistes

INVENTORIER  
& PARTAGER

Pour répondre aux 16 alertes concernant 
différents groupes faunistiques (oiseaux, 
reptiles, mammifères dont chauves-souris, 
insectes) et même des plantes (suspicion 
d’exotiques envahissantes), la FRAPNA Ain 
a mobilisé un réseau de naturalistes béné-
voles se déplaçant sur les lieux des alertes. 
Ce travail est rendu possible aussi par des 
partenariats avec la Ligue pour la Protection 
des Oiseaux et le Groupe Herpétologique 
Rhône-Alpes (GHRA).

La Pyrale du buis
Suite aux attaques de la pyrale du buis 
dans des secteurs du département jusque-là 
encore épargnés, la FRAPNA Ain a réalisé, 
en partenariat avec la FRAPNA Loire, une 
fiche d’information et de préconisations à 
destination du grand public.

DANS L’AIN EN 2018

DE LIBELLULES IDENTIFIÉES

Évaluer

La FRAPNA Ain est engagée dans ce projet 
régional qui consiste à élaborer une métho-
dologie simple d’évaluation des ripisylves. 
En 2018, ce projet soutenu par l’AERMC 
a mobilisé différents acteurs, différentes 
actrices et 4 sections départementales 
FRAPNA afin de concevoir la fiche de relevé 
de terrain. Elle a permis aussi dans chaque 
département de prendre contact avec les 

Le blaireau
Toujours décidée à promouvoir ce qui se fait 
de mieux dans le domaine des alternatives 
à la destruction du blaireau, la FRAPNA Ain 
a organisé un après-midi d’échanges avec 
toutes les actrices et acteurs impliqués dans 
la gestion de ce mammifère si maltraité. 
Ainsi des spécialistes venus de départements 
limitrophes (Rhône, Haute-Savoie) voire de 
Suisse voisine (État de Genève, Pronatura 
Genève), des représentant.e.s de l’admi-
nistration (DDT Ain), des naturalistes, des 
bénévoles ont pu comparer des pratiques et 
faire des retours d’expérience. Ces temps de 
partage sont très utiles pour les bénévoles 
de la FRAPNA Ain appelé.e.s à intervenir en 
médiation auprès de particuliers. Mieux 
informé.e.s, mieux formé.e.s, ils et elles 
seront plus à même  d’écouter, de conseiller 
les citoyens.nes en épargnant l’animal./

gestionnaires des territoires pilotes, en 
l’occurrence, le Syndicat du Bassin Versant 
de la Reyssouze (SBVR) pour l’Ain. La rivière 
suivie par la FRAPNA Ain est le Reyssouzet, 
un affluent de la Reyssouze. Des tests de 
la fiche de terrain ont été réalisés en toute 
fin d’année avec la participation de deux 
volontaires en service civique en mission à 
la FRAPNA Ain./

L’édition 2018 des 24 heures naturalistes de la FRAPNA Ain a eu lieu dans le 
vaste territoire de la Plaine de l’Ain. Un partenariat avec le Parc Industriel de la 
Plaine de l’Ain (PIPA), le syndicat de rivière Ain Aval et ses Affluents (SR3A) et 
un accueil de la Communauté de Communes de la Plaine de l’Ain (CCPA) ont 
permis de garantir à la 12ème édition de cet événement des conditions optimales.

Une trentaine de naturalistes se sont donc retrouvé.e.s au château de Chazey, 
siège de la CCPA, pour inventorier la biodiversité de trois secteurs prédéterminés : 
un secteur proche de la rivière d’Ain comprenant des ripisylves, des lônes, des 
petits affluents de l’Ain, quelques confettis en périphérie du PIPA et l’emprise 
du château de Chazey.

Les très nombreuses données collectées ont contribué aux inventaires des 
partenaires (PIPA et CCPA) et à l’amélioration de la connaissance de la rivière 
d’Ain dans le secteur Leyment/Saint-Maurice-de-Rémens./

La FRAPNA Ain, en partenariat avec le 
Groupe Sympetrum, le Groupe Associatif 
Estuaire et Drac nature, a lancé en 2018 un 
nouvel observatoire des mares en Auvergne-
Rhône-Alpes. Grâce au soutien financier de 
l’Agence de l’Eau Rhône-Méditerranée-
Corse, de la DREAL AURA*, et du Conseil 
Régional Auvergne-Rhône-Alpes, ce projet a 
pu voir le jour avec notamment l’ouverture 
au public d’un site Internet en juin 2018. 
À l’échelle régionale, à ce jour, ce sont plus 
de 1 300 mares qui ont pu être recensées, 
et plus de 500 décrites.

L’objectif : réaliser un plan d’actions sur 
le territoire, pour restaurer des mares qui 
seraient en mauvais état de conservation, 
ou en créer de nouvelles qui permettraient 
aux espèces de s’installer et de se déplacer 
d’une mare à l’autre. 

De plus, de nombreuses animations ont eu 
lieu au cours de l’année afin de sensibiliser 
le public à la thématique des mares et de 
l’importance de les conserver en bon état 
de fonctionnement

En 2019, de nouveaux inventaires sont 
prévus. Toutes celles et tous ceux qui le 
souhaitent pourront également participer 
au programme en renseignant sur le site 
Internet la mare de son jardin, celle croisée 
au détour d’une balade.../ 

Site Internet de l’observatoire :
https://www.mares-libellules.fr

* DREAL AURA : Direction régionale de 
l’Environnement, de l’Aménagement et du 
Logement Auvergne-Rhône-Alpes

INVENTORIER  
& PARTAGER

Mares,
où êtes-vous ?

Témoignage 
d'Alicia TEYSSIER, 
partenaire

« Des petits locataires ont trouvé refuge cet 
été au sein des locaux de l’ADAPEI à Treffort. 
Une quinzaine de petits rhinolophes ont eu 
la chance, malgré quelques craintes vite 
oubliées, d’être acceptés dans ce bâtiment 
inutilisé. Une fenêtre entrouverte, du calme, 
échange d’un été inoubliable, une belle 
rencontre entre chauves-souris et hommes.»
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Des femmes, des hommes, des collectivités et des entreprises se mettent en mouvement 
pour prendre leur part à la construction d’une société plus respectueuse de l’environnement. 
Nous sommes à leurs côtés pour accompagner ces changements. 

Nos actions /
ACCOMPAGNER LES 
CHANGEMENTS

Pollution 
lumineuse

Mobiliser

Contrat Corridors 
Vesancy-Versoix : Et si on 
rallumait les étoiles ?
C’est sous les auspices de cette question 
prometteuse que la FRAPNA Ain a conti-
nué de mener des actions en faveur de la 
qualité de la nuit et de la préservation de 
l’environnement nocturne en 2018, avec 
l’appui du FEDER (Fonds européens de 
développement régional).

Ces actions ont notamment eu lieu sur le 
territoire du Contrat Corridor Vesancy-
Versoix, pour lequel la FRAPNA Ain est 
maître d’œuvre et dispose du soutien de 
l’Union Européenne. Un des objectifs de 
l’année 2018 était de redonner la parole 
aux habitant.e.s sur l’éclairage de leur 
commune. Plusieurs réunions publiques 
ont ainsi été menées, afin que ces derniers 
s’approprient les enjeux de la pollution 
lumineuse et puissent mener une réflexion 
citoyenne sur les pratiques en matière 
d’éclairage. Des réunions d’information 
avec les élu.e.s ont été menées de front 
afin d’impliquer tous les acteurs et actrices 
dans la démarche. À la suite de ces réunions 
et de plusieurs ateliers de formation, des 
volontaires ont pu réaliser des analyses de 
l’éclairage de certaines communes, à la fois 
sous un angle social et environnemental. 
Ces analyses ont permis de collecter des 
remarques sur l’éclairage actuel ainsi que 

des suggestions d’amélioration des pra-
tiques d’éclairage. Toutes ces informations 
provenant des habitant.e.s du territoire 
sont destinées à être regroupées dans des 
rapports personnalisés à l’intention des 
communes ayant fait l’objet d’une analyse 
citoyenne. Ces rapports permettront de faire 
remonter la voix des citoyens.nes et d’ouvrir 
le débat entre les habitant.e.s et les élu.e.s 
du territoire sur cette vaste problématique 
qu’est la protection de la nuit. Ils pourront 
aussi servir aux communes pour intégrer 
plus facilement les enjeux de la pollution 
lumineuse lors d’une prochaine rénovation 
de l’éclairage public.  

Cette année 2018 a aussi été l’occasion de 
belles sorties nocturnes à la recherche des 
mystères de la nuit. Bien sûr, le ver luisant 
était toujours à l’honneur et des missions 
spéciales ont été tout spécialement créées 
par le Groupe Associatif Estuaire, partenaire 
de la FRAPNA, pour les observateurs du Pays 
de Gex. Au-delà de la science participative, 
une balade au crépuscule a permis aux 
aventuriers d’écouter les oiseaux du soir et 
de découvrir les sons qui peuplent la nuit 
et les animaux qui en sont à l’origine. Les 
chouettes hulottes étaient bien au rendez-
vous ! Les promeneurs et promeneuses 
nocturnes ont également pu partir en 
quête des chauves-souris et en apprendre 
davantage sur les dangers de la pollution 
lumineuse auxquels elles sont confrontées, 
tout comme d’autres animaux nocturnes, 
lors d’une soirée coanimée par la FRAPNA 
Ain et la LPO. L’utilisation de batbox (des 
appareils permettant de détecter les ultra-

sons) a permis de dévoiler la présence de 
plusieurs espèces de chauves-souris pendant 
un pique-nique convivial au bord de la 
rivière. Des veillées contées, en partenariat 
avec des conteuses professionnelles, ont 
aussi été l’occasion de s’émerveiller face 
à la beauté de la nuit et à ses trésors bien 
gardés mais tellement fragilisés par notre 
éclairage. Ces rencontres nocturnes ont 
par ailleurs permis d’observer la magie 
du ciel étoilé et de la lune en compagnie 
d’astronomes passionnés.

responsabiliser

Les citoyens.nes de l’Ain ont également été 
sollicité.e.s pour participer à une opération 
FRAPNA régionale sur la pollution lumi-
neuse, visant à repérer les infractions à la 
réglementation sur l’extinction nocturne des 
éclairages des bâtiments non résidentiels. 
Des groupes de bénévoles ont ainsi sillonné 
les rues de plusieurs communes pendant la 
nuit, à la recherche des lumières oubliées. 
Cette action a permis de lancer une vaste 
campagne de sensibilisation par la presse 
mais aussi envers les commerçant.e.s et les 
élu.e.s n’appliquant pas la réglementation, 
souvent par méconnaissance de la loi et 
des enjeux de la pollution lumineuse. Ces 
efforts ont été récompensés par la prise 
de conscience de plusieurs enseignes et 
de certaines communes, qui ont pris leurs 
dispositions pour respecter la loi et ainsi 
mieux préserver l’environnement nocturne.

avancer sur de nouveaux territoires

La FRAPNA Ain a aussi souhaité développer la problématique de la pollution lumineuse 
au-delà du Contrat Corridors Vesancy-Versoix. Des actions de sensibilisation ont ainsi 
été menées à Ambérieu-en-Bugey, grâce au soutien de la Fondation pour la Nature et 
pour l’Homme. La FRAPNA Ain a également accompagné la Ville de Bourg-en-Bresse 
dans un projet d’envergure visant à repenser l’éclairage avec l’appui des citoyen.
ne.s. Enfin, la FRAPNA Ain a été présente lors des Fêtes de la Science d’Oyonnax et 
de Bourg-en-Bresse avec un stand entièrement consacré aux animaux nocturnes et 
à la pollution lumineuse, qui a eu beaucoup de succès./

Animation de la charte
Atteindre zéro  
pesticide

En 2018, 7 nouvelles communes, accompa-
gnées par la FRAPNA, ont signé la Charte 
« Objectif Zéro pesticide » : L’Abergement-
de-Varey, Loyettes, Nivigne-et-Suran, 
Reyrieux, Saint-Denis-en-Bugey, Saint-
Jean-le-Vieux, Tossiat.

Début d'année, les financeurs ont décidé 
de la mise en place d’une labellisation 
officielle « Zéro pesticide » pour recenser 
et mieux valoriser les efforts entrepris par 
les collectivités pour atteindre cet objectif. 
Cette labellisation est animée dans le dépar-
tement par nos collègues de la FRAPNA 
Loire (devenue FNE Loire).

DE L’AIN ONT REJOINT 

LA CHARTE « OBJECTIF 

ZÉRO PESTICIDE DANS 

NOS VILLES ET NOS 

VILLAGES » DEPUIS LE 

DÉBUT DE L’ACTION

97 
communes

À ce jour, 10 communes de l’Ain ont reçu 
le label : Ambérieu-en-Bugey, Ambronay, 
Ceyzérieu, Confrançon, La Balme, Massieux, 
Mionnay, Pérouges, Versonnex, Péron.

La FRAPNA Ain met gratuitement à disposi-
tion des collectivités du territoire et de ses 
partenaires l’exposition « Zéro pesticide » 
composée de 8 panneaux. En 2018, cette 
exposition a été prêtée à la Maison de l’Eau 
et de la Nature de Pont-de-Vaux dans le 
cadre de la Fête de la Science et de leur 
exposition permanente. 

La FRAPNA Ain a aussi exposé les 8 pan-
neaux « Zéro pesticides » lors de sa présence 
à la Foire Bio de Bourg-en-Bresse./

Objectif
Zéro pesticide



30/44

Écophilopôle 

VENUS DÉCOUVRIR LE 
PROJET ÉCOPHILOPÔLE

D'OISEAUX IDENTIFIÉES 

SUR LE SITE DE LA 

CARRIÈRE

489
enfants

61
espèces

Montrer l’exemple

Depuis 2013, un collectif, créé par la col-
laboration de la FRAPNA Ain, l’entreprise 
Vicat et la mairie de Pérouges et, réunissant 
les acteurs locaux et actrices locales de la 
plaine de l’Ain, travaillent sur des projets 
autour du développement durable avec 
comme terrain expérimental la carrière 
d’extraction de granulats Vicat située sur 
la commune de Pérouges. L’Écophilopôle 
permet ainsi d’ancrer dans le territoire de 
la plaine de l’Ain l’idée d’un équipement 
d’accueil, d’observation, et de découverte 
de la biodiversité futur géré par la FRAPNA 
Ain lors de la fin d’exploitation de la carrière. 

En 2018, comme chaque année, certaines 
actions se sont pérennisées alors que de 
nouvelles ont pu voir le jour. 

Des élèves du collège Vaugelas de 
Meximieux, du collège Saint-Pierre de 
Bourg-en-Bresse, de l’école de Pérouges, 
de l’école du Centre de Pont-d’Ain et de 
l’école de Villard-les-Dombes sont venu.e.s 
découvrir le site de la carrière de Pérouges, 

ainsi que le projet de réhabilitation de ce 
site. 489 enfants, ainsi que leurs accom-
pagnateurs et accompagnatrices ont pu 
découvrir le projet. 

L’année 2018 a été la première d’un pro-
gramme de suivi naturaliste de 5 ans, qui 
propose de suivre chaque année un groupe 
faunistique sur la carrière. Cette année, 
ce sont les oiseaux qui ont été étudiés. 61 
espèces ont ainsi pu être recensées par 
un salarié de la FRAPNA Ain et une équipe 
bénévole. De plus, le radeau à sternes, mis 
en place en 2016, a accueilli cette année 8 
couples nicheurs de sternes Pierregarin, qui 
ont permis l’envol d’une dizaine de jeunes. 
Ce début de colonie, qui se pérennise depuis 
2 ans, est la troisième sur le département 
de l’Ain. Enfin, un chantier pour réguler le 
robinier a eu lieu sur la carrière, en associa-
tion avec Unicité. Les arbres ont été écorcés 
lors d’une journée de février et le suivi des 
rejets de souche, très fréquent chez cette 
espèce, a été effectué lors de deux demi-
journées au printemps. 

L’Écophilopôle a vu naître en 2018 un parte-
nariat avec l’université de Lyon, pour deux 
études sur le site de la Plaine de l’Ain : une 
étude sur la colonisation de la végétation 
sur les carrières en fin d’exploitation en 
général et plus particulièrement sur celle 
de Pérouges et, une étude philosophique 
sur le rapport à la nature par la population. 

Enfin, fin septembre a eu lieu la 4ème édition 
de l’Écophilofête, permettant au grand 
public de venir découvrir le site de la car-
rière de Pérouges. À cette occasion, les 
partenaires du projet peuvent tenir un 
stand de présentation de leur activité, les 
visiteurs et visiteuses peuvent se divertir 
avec des jeux en bois, ou en peignant un 
galet, des sorties de découverte de la nature 
sont organisées, ainsi que la présentation 
du projet dans sa globalité./

Nos actions /
ACCOMPAGNER LES 
CHANGEMENTS

Crédit photo : Christophe Viroulaud

Les Mousquetaires de 
Crottet (fin du tome 1)

Résumé des chapitres précédents 
(2014-2017) :
Intermarché souhaite fermer son super-
marché de Replonges pour construire un 
nouveau centre commercial de 8 ha sur une 
prairie agricole située à 1,5 km, sur la com-
mune de Crottet. Intermarché a identifié sur 
ce site une zone humide et une soixantaine 
d’espèces protégées, et a obtenu en 2017 
l’autorisation de les détruire à condition de 
les « compenser ». La FRAPNA Ain s’oppose 
à ce projet depuis qu’elle en a eu connais-
sance en 2014. Nous avons demandé au 
tribunal administratif de suspendre les 
travaux en 2017, ce que le juge a refusé.

En 2018, le Tribunal administratif a examiné 
notre demande d’annuler l’autorisation 
environnementale délivrée par le préfet 
un an auparavant. Notre argumentation 
reposait sur trois points principaux :

- les mesures compensatoires sont insuffi-
santes et mettent en péril la conservation 
des espèces protégées concernées ;
- il existait à proximité un autre site proba-
blement moins sensible écologiquement ;
- la conservation des 60 espèces protégées 
identifiées est d’un intérêt public supérieur 
à la construction d’un centre commercial, 
même si quelques emplois venaient à être 
créés.

Le 15 novembre 2018, le juge a validé notre 
raisonnement sur ces deux derniers points et 
a annulé l’autorisation environnementale. 
C’est un jugement qui nous satisfait car il 
reconnaît que la protection de l’environ-
nement peut primer sur le développement 
économique. Il s’agit d’un sérieux coup de 
frein à l’urbanisation qui fait disparaître de 
nombreuses terres agricoles, en particulier 
dans le Val-de-Saône qui n’est pas encore 
doté d’un SCOT (Schéma de Cohérence 
Territoriale).

Malheureusement Intermarché a fait appel 
de cette décision et la FRAPNA Ain va devoir 
continuer en 2019 ce coûteux combat et 
retourner devant les juges pour défendre 
ces fragiles milieux naturels./

Défendre

Actions 
juridiques de 
la FRAPNA 
Ain en 2018 
Lorsque la FRAPNA plaide au tribunal, ce 
n’est pas seulement pour démontrer que 
le droit a été bafoué, c’est aussi et surtout 
pour expliquer en quoi ces atteintes ont 
eu un impact négatif sur la nature.

- 5 NOUVEAUX CONTENTIEUX 

EN 2018: 
- 1 concernant la détention d’espèces 
protégées ;
- 1  concernant une destruction de zone 
humide ;
- 1 concernant une infraction de chasse et 
un dépôt de déchets en réserve naturelle.

- 4 JUGEMENTS RENDUS  

EN 2018 :
Dont 3 favorables relatifs à :

- des infractions de pêche ;
- la détention d’espèces protégées ;
- la destruction de milieux naturels et 
d’espèces protégées.

Dont 1 défavorable :

- relatif à des travaux sur un cours d’eau 
(relaxe du prévenu).

en justice  Agir

Le Mondial du quad de 
Pont-de-Vaux
Les prairies du Val-de-Saône : cet immense 
« terrain de jeu » des bétonneurs (voir l‘ar-
ticle ci-dessus sur l’Intermarché de Crottet) 
et d’amateurs.trices de bruit et d’essence.

Depuis 1987, se déroule à Pont-de-Vaux un 
rassemblement de passionné.e.s de quads 
qui, pendant quelques jours fin août, attire 
des milliers de curieuses et de curieux. 
Petit à petit, cet événement a grossi pour 
devenir le « Mondial du quad ». Le terrain 
a été aménagé, agrandi, viabilisé… Et tout 
cela à grands renforts d’aides publiques.

En 2015, la presse a relaté le projet « PDV 2 » 
porté par les organisateurs du Mondial : 
le terrain serait ouvert plusieurs mois par 
an, des bâtiments seraient construits, des 
tests mécaniques réalisés… C’est en se 
renseignant sur cet inquiétant projet que 
la FRAPNA Ain s’est aperçue que le Mondial 
du quad ne disposait d’aucune autorisation 
environnementale pour sa compétition 
annuelle !

Une zone humide de 40 ha dans les prairies 
inondables du Val-de-Saône, à quelques 
mètres d’un site Natura 2000, des dizaines 
d’espèces protégées… et aucune auto-
risation environnementale sollicitée par 
les organisateurs d’une course de sport 
mécanique qui rassemble chaque année 
des centaines de quads et des milliers de 
visiteurs et visiteuses !

Nous avions sollicité le préfet de l’Ain qui 
avait rapidement reconnu par écrit que le 
Mondial du quad se déroulait dans l’illéga-
lité et que ses organisateurs allaient devoir 
demander les autorisations nécessaires. 
Depuis nous nous tenions régulièrement 
informés de l’avancée des démarches. En 
2018 cependant, ne voyant toujours rien 
venir, nous avons écrit au préfet de l’Ain 
pour qu’il mette en demeure les organi-
sateurs de déposer leur dossier, faute de 
quoi, nous l’attaquerions pour son refus 
d’intervenir.

En août 2018, le préfet de l’Ain a enfin mis 
en demeure l’Association Motocycliste de 
Pont-de-Vaux de déposer une demande 
d’autorisation environnementale. Le dossier 
a été déposé en fin d’année. Il ne concerne 
que l’organisation de l’événement annuel 
dit « Mondial du quad ». Nous suivons son 
instruction par les services de l’État et nous 
nous y opposerons s’il ne nous donne pas 
satisfaction. Le projet PDV 2 reste dans les 
cartons, pour le moment./
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se cultiver

Bibliothèque FRAPNA Ain
Entre fin 2017 et début 2018, le travail de 
bénévoles a fait naître la bibliothèque de 
la FRAPNA Ain dans le salon des bénévoles. 
Celle-ci est composée de livres appartenant 
à la FRAPNA Ain ainsi que de dons des 
bénévoles, adhérent.e.s et soutiens. Elle 
regroupe des thèmes variés liés à l’environ-
nement, tels que la géologie, la météoro-
logie, la botanique, la zoologie, l’écologie, 
les sciences humaines et bien d’autres. Les 
informations du fond sont consultables sur 
le portail : mabib.fr/frapna_ain et l’emprunt 
est à disposition de toutes et tous./

s'engager

Les bénévoles de la 
FRAPNA
La mobilisation des bénévoles a permis à la 
FRAPNA d’être présente sur de nombreux 
fronts. Que ce soit à travers les tenues de 
stand (Foire Bio, Écophilofête, Fête de la 
Science…), les chantiers écovolontaires 
d’arrachage de Myriophylle du Brésil durant 
l’été ou les ateliers ouverts à toutes et à 
tous proposés notamment dans nos locaux 
(atelier zéro déchet, fabrication de coqueli-
cots…). La structuration et la mobilisation 
du réseau des bénévoles est un élément 
indispensable à notre association, car ils 
nous apportent leur aide, leur soutien et 
leurs connaissances dans des initiatives envi-
ronnementales et sociales au cœur de nos 
actions. Nous les en remercions infiniment 
car, sans eux, nous n’en serions pas là./

se RENCONTRER

« Les Échanges du 
hérisson » (soirées 
thématiques)
À l’origine appelées « Livr’Échanges », 
ces soirées thématiques organisées par 
les bénévoles ont vu le jour en décembre 
2017. Elles étaient au départ destinées à 
amener des discussions sur un des thèmes 
qui composaient la bibliothèque, avec 
apport d’une bibliographie concernant 
la thématique et visionnage de quelques 
vidéos. Est né ensuite le désir de créer des 
échanges similaires, entre bénévoles, mais 
cette fois-ci concernant des thématiques 
liées aux activités de la FRAPNA Ain. Cela 
permettrait ainsi de faire connaître à tous 
les participant.e.s les missions et les projets 
de la FRAPNA, aussi bien des salarié.e.s que 
des bénévoles. Les soirées « Livr’Échanges » 
sont ainsi devenues « Les Échanges du 
Hérisson », organisées le 3ème jeudi de 
chaque mois sur une thématique proposée 
et discutée le mois précédent. Ces ren-
contres conviviales ont lieu de 19h à 21h au 
siège de la FRAPNA Ain à Bourg-en-Bresse. 

Elles se composent d’une partie centrée sur 
l’accueil de bénévoles et la présentation 
de l’association, une partie discussion sur 
le thème choisi, avec parfois des supports 
vidéos, et une partie convivialité, échanges 
et grignotages.

Ces échanges sont l’occasion de discuter de 
l’implication de la FRAPNA Ain à plusieurs 
échelles, aussi bien personnelle et locale 

que sur le territoire de l’Ain voire, plus 
globalement, de la France. Ils permettent 
de réfléchir aux différents réseaux qui sont 
ou pourraient être mis en place au sein de 
l’association (Biodiversité, Eau, Déchets, 
Agriculture-Alimentation, Sport et Nature…) 
et également parler de sujets d’actualité 
(mouvement « Nous voulons des coqueli-
cots », collectif « Il est encore temps »…)./

Témoignage de Candice RUDE :
« Ne juge pas la journée en fonction de la récolte du soir 
mais d’après les graines que tu as semées. » R. L Stevenson

Cette citation résume en quelques mots les répercussions 
positives du mouvement « Nous voulons des Coquelicots», 
soutenu par la FRAPNA Ain depuis son lancement. De 
nombreuses petites actions ici et là ont fait de cet élan un 
tournant historique.

L’appel des Coquelicots, qui demande l’interdiction des 
pesticides de synthèse en France, a de suite interpellé les 
salarié.e.s et les bénévoles de la FRAPNA Ain. Demander 
l’interdiction des pesticides ? Certains diront que c’est fou. 
D’autres que c’est irréaliste. Voire même irrespectueux du 
travail des agriculteurs et agricultrices. La FRAPNA Ain, en 
soutenant ce mouvement, a souhaité montrer que rien de 
tout cela n’est vrai. Cet appel, c’est aussi une manière de 
demander à notre gouvernement, plus de moyens pour les 
agriculteurs, pour qu’ils puissent, dans de bonnes condi-
tions, changer leurs pratiques et se passer des pesticides. 
Pour qu’ils puissent vivre dignement de ce si beau métier, 
sans craindre pour leur fin de mois, sans risquer de tomber 
malade, sans empoisonner la terre.

Chacun.e a par la suite, beaucoup œuvré pour l’organisa-
tion des rassemblements chaque 1er vendredi du mois et 
pour relayer la pétition. Au premier rassemblement, nous 
étions une centaine à Bourg-en-Bresse... puis autant le mois 

suivant. D’autres rassemblements ont également émergé 
ailleurs dans l’Ain : à Ambérieu-en-Bugey, Ambronnay, 
Champagne-en-Valromey, Pont-d’Ain, Saint-Germain-
de-Joux…

En parallèle, dans les locaux de la FRAPNA Ain, plusieurs 
bénévoles viennent participer à des ateliers pour confec-
tionner des affiches ou de nouvelles cocardes, symbole du 
ralliement à ce mouvement, pour créer des Coquelicots en 
matériaux de récupérations qui décoreront un rond-point 
de Bourg-en-Bresse... 

L’autorisation de la mise en place a été donnée par la 
mairie de Bourg-en-Bresse et les services des espaces verts 
de la ville. Les Coquelicots souhaitaient les rencontrer afin 
d’interpeller toujours plus de citoyens et de citoyennes en 
rendant visible leurs actions. 

L’objectif est aussi de rencontrer des enfants et des jeunes, 
porteur.euse.s d’espoirs, dans leurs écoles, les média-
thèques, les centres de loisirs... Des projets avec ces struc-
tures sont en cours de planification.

Quelle joie d’entendre parler de « L’Appel des Coquelicots » 
par de plus en plus de monde. Les signatures ne font 
qu’augmenter, comme les initiatives ! 

Cette dynamique nouvelle est encourageante. Elle montre 
l’importance d’agir ensemble : citoyen.ne.s, associations, 
collectifs, collectivités, paysan.ne.s, enseignant.e.s, alors merci !

associative
La vie

retracer

Un historique des actions marquantes de la FRAPNA
Il y a un peu plus d’un an, deux présidents « historiques » de la FRAPNA, Philippe Lebreton 
et Monique Coulet, ont entrepris de réaliser un inventaire des actions les plus marquantes. 
Une dizaine de « fiches actions » sur l’Ain ont ainsi été réalisées, en faisant appel aux 
acteurs locaux… Ce qui n’est pas toujours facile : sauvegarde du marais des Échets, non 
à l’installation d’une raffinerie en Dombes, création de la Réserve Naturelle du Marais de 
Lavours, création de la Réserve Naturelle de la Haute Chaîne du Jura, pas d’autoroute au 
lac de Nantua, protection du râle des genêts dans le Val-de-Saône, opposition au barrage 
de Loyettes confluence Rhône/Ain, APPB falaises/rapaces, Écophilopôle…

Bien d’autres sujets mériteraient d’être exhumés des archives et des mémoires pour garder 
la trace de nos engagements: sauvegarde du ruisseau du Groin, marais de Vaux, ligne 
TGV des Carpates, éoliennes, Phytofrance, traitement des déchets, Armix, cormorans, 
SCOT et POS multiples, ARKEMA, corridors écologiques…

Cela dépend de vous ! Un beau chantier pour l’année à venir !/

Crédit photo : Laurine Cornaton-Perdrix	

Crédit photo : Laurine Cornaton-Perdrix	
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Les + du Voyage
des lecteurs
à retrouver sur
www.levoyagedeslecteurs.fr

(1) Chambre double avec bain ou douche.

Supplément chambre individuelle (nombre

limité, sous réserve de disponiblité) :

169 €. Les pourboires usuels aux guides,

chauffeurs et les dépenses personnelles

restent à votre charge. La promenade en

barque à Zurrieq (conditionnée à la météo)

reste à votre charge (9 €) le cas échéant.
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1325€

par personne(1)
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8 jours/7 nuits
au départ
de Lyon St-Exupéry
en avril 2018

fo
to
li
a
:©

Z
ol
ta
n
ga
b
or

Le voyage des lecteurs

MALTE,
DÉCOUVREZ L’ILE DE MIEL

Un voyage 4 H pour découvrir Malte, cette île tout

en douceur, au climat incroyablement clément.

Tous les sites incontournables et des paysages à vou
s

couper le souffle à partir d’un seul et même hôtel,

dans d’exceptionnelles conditions de confort.

Organisation technique : VOYAGES GIRARDOTORGANISATION

IM 071 100 004 - Garant : APS.

Renseignements et réservations :

Par téléphone : 03 80 42 42 63

Par internet : www.levoyagedeslecteurs.fr

Par courriel : lprvoyages@leprogres.fr
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Le 30 avril 2016, la veille de
l’ouverture de la pêche au

brochet, deux gardes de l’Offi-
ce national de la chasse et de la 
faune sauvage (ONCFS) pa-
trouillent dans la réserve du 
confluent du Séran, sur le Rhô-
ne, où toute pêche est évidem-
ment prohibée. C’est égale-
ment un site Natura 2000, 
riche d’espèces d’oiseaux qui 
viennent y nicher paisible-
ment au sol, sans crainte d’être 
dérangés par les ronflements 
de moteurs.
Mais malgré les panneaux ex-
plicites à l’entrée du chemin, 
un couple a mené son gros 4x4
jusqu’au bord de l’eau. Tapis 
dans les fourrés, les deux gar-
des voient madame qui joue 
avec sa fille, tandis que mon-
sieur est dans l’eau, muni de 
hautes cuissardes. À neuf re-

prises, ils le voient lancer la 
cuillère pour attraper le bro-
chet et mouliner pour faire 
« vivre » le leurre. Mais quand 
ils s’approchent, l’homme 
commence à s’éloigner vers la 
rive opposée. La femme, elle, 
jure qu’elle « ne connaît pas ce 
monsieur ». Avant de démar-
rer son 4x4 en trombe au mo-
ment où les gardes vont en 
contrôler l’intérieur.
Un des gardes engage avec son
compagnon une course-pour-
suite qui va durer deux kilomè-
tres. L’homme ne répond pas 
aux « monsieur, monsieur », 
pas plus qu’aux « police de 
l’environnement, arrêtez-
vous ». Il court à perdre halei-
ne, avant de se trouver coincé.
Il explique alors qu’il n’a pas 
entendu les appels du garde, 
qu’il a fui pour rattraper son 
chien, et qu’il n’a jamais eu de 
canne à pêche.
Mercredi, devant le tribunal 
de Bourg-en-Bresse, le dis-
cours n’a pas varié d’un iota. 

Pourquoi porter des cuissar-
des pour « se promener » ? : 
« J’avais pêché en étang le ma-
tin, je les ai gardées ». La canne
à pêche qu’il a jetée dans le 
Rhône ? « C’était un bâton de 
marche que j’ai perdu en cou-
rant ». Les appels du garde ? 
« Avec la pluie, je n’entendais 
rien. »

Déjà condamné en 2015
L’audition de sa compagne vi-
re au surréalisme. Pourquoi 
avoir caché que c’était son ma-
ri et s’être enfuie ? « Je n’ai pas 
à me justifier auprès de gens 
que je ne connais pas », ré-
pond la jeune femme. « Il 
s’agissait quand même de gar-
des en uniforme ! » remarque, 
moqueur, le président du tribu-
nal.
« C’est un comportement égo-
ïste et prédateur. Cet homme a 
déjà été condamné en 2015 
pour braconnage dans la réser-
ve naturelle de Lavours », s’est 
indigné le représentant de la 

Frapna, une association envi-
ronnementale.
« Ils sont peu crédibles », a 
constaté la  procureure 
Vaillant qui a requis un mois de
prison avec sursis et des amen-
des contre cet homme de 
32 ans, et une amende contre 
sa compagne. Leur avocat ex-
plique alors que les gardes ont 
« dans le nez » cette famille de 

braconniers présumés. Il esti-
me que son client n’a pas en-
tendu les injonctions du garde.
Le tribunal a suivi les réquisi-
tions, aggravant même les 
amendes, mais a prononcé 
une relaxe pour « l’abandon 
d’ordures » (la canne à pêche 
jetée). La Frapna a obtenu des 
dommages et intérêts.

F. B.

C R E SS I N - R O C H E FO R T JUSTICE

Condamné pour braconnage
dans une réserve de pêche
L’homme avait été surpris 
par deux gardes, dans 
une réserve de pêche 
et un site Natura 2000.

■ Les gardes l’avaient surpris en train de pêcher 
le brochet à la cuillère. Photo d’illustration Philippe TRIAS
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LÉLEX

D ès 2001, la société Phy-tolex (alors appeléePhytofrance) souhaiteimplanter un centre de remiseen forme par les plantes, aubord de la Valserine. Cette so-ciété acquiert 5,5 hectares surla commune de Lélex, afin deréaliser son projet. Le centrede remise en forme ainsi queses voies d’accès et parkingsdevaient s’étaler sur plus dedeux hectares, au lieu-dit « LaPlatière ».
Un premier passage en forceLe porteur de projet devait

d’un côté obtenir les autorisa-tions d’urbanisme, en lienavec la commune ; de l’autre,les autorisations environne-mentales, en lien avec les ser-vices préfectoraux. S’agissantdu volet de l’urbanisme, aprèsun premier permis deconstruire devenu caduc,Phytolex en obtient un se-cond. Le PLU (plan local d’ur-banisme) de Lélex prévoitbien la construction du centre,alors que toutes les autres par-celles de terre autour restentnon constructibles.« Entre 2008 et 2010, Phytolex rem-blaie plus d’un hectare de zone hu-mide sans autorisation , indique

mande encore comment ils sont arri-vés à un tel calcul. Visiblement, l’ad-ministration était prête à passerl’éponge sur ce qui s’était passé.C’est choquant. La plainte de laFrapna a été classée sans suite. »En 2015, la Frapna Ain engageun recours contentieux de-vant le tribunal administratif,contre la déclaration “loi surl’eau”, accordée par le préfetde l’Ain. Elle demande la sus-pension immédiate de sonexécution afin que Phytolexne continue pas les opérationsde destruction de zone hu-mide engagées en 2010 (voirci-dessous).
JULIEN CHAMPCLOS

nous avons déposé plainte contrePhytolex, en 2012 . » Le procu-reur de la République deBourg-en-Bresse choisit lavoie d’une médiation pénale.Étonnamment, la médiationse déroule sans la Frapna,alors même que celle-ci estpartie civile dans le dossier.Un accord est alors signé entrela DDT (direction départe-mentale des territoires) del’Ain et Phytolex. Il prévoit ladestruction de 6 369 m 2 dezone humide supplémen-taires. « Ils se sont mis d’accord surla surface de zone humide que le pro-jet s’apprêtait à détruire, poursuitMaxime Flamand. On se de-

Maxime Flamand, juriste à laFrapna Ain. Les travaux de terras-sement sont stoppés et la Frapnaporte plainte. L’autorisation préfec-torale délivrée au titre de la loi surl’eau ne lui permettait pas de détruirela zone humide à proximité du site. »
Dépôt de plainte en 2012En 2011, l’Onema (Office na-tional de l’eau et des milieuxaquatiques) est alerté etconstate une destruction dezone humide, supérieure à unhectare. « Cela constituait une in-fraction, mais l’Onema n’a pas sou-haité dresser de procès-verbal, pré-cise Maxime Flamand. Elle a ré-digé un rapport, sur la base duquel

Centre de soins par les plantes :le projet définitivement enterréDepuis plus de 15 ans, la Frapna (Fédération Rhône-Alpes de protection de la nature) section de l’Ain, se bat contre le projet de centre

de remise en forme, au bord de la Valserine, sur une zone humide. Le juge administratif vient de donner raison à l’association écologiste.

Le tribunal n’a pas condamné Phytolex à remettre en état les parcelles abîmées par ses travaux de terassement, entre 2008 et 2010, au lieudit « La Platière ». (Crédits photos : Frapna Ain)

Plus d’infos
– Une zone humide est « unterrain, exploité ou non, habi-tuellement inondé ou gorgéd’eau douce, salée ou saumâtre,de façon permanente ou tempo-raire. La végétation, quand elleexiste, y est dominée par desplantes hygrophiles pendant aumoins une partie de l’année ».– Protégées par la loi, leszones humides constituent unrefuge pour la biodiversité,jouent un rôle très importantpour l’équilibre de la faune etla flore. Les oiseaux, amphi-biens, insectes, papillons, ontbesoin de ces zones pourvivre.

– Les travaux de terrassementengagés par Phytolex, entre2008 et 2010, ont abîmé plusd’un hectare de zone humide,et laissé des traces, toujoursvisibles aujourd’hui, avec desgrosses bâches en plastique,des remblais, des plots enbéton. Phytolex n’a pas étécondamnée à remettre lesparcelles en état– Phytolex (ex Phytofrance)est un laboratoire pharmaceu-tique spécialisé dans l’aroma-thérapie, la phytothérapie etl’herboristerie traditionnelle,basé dans l’Hérault.

Pour la Frapna, environ 2,3 hectaresde zone humide allaient être détruits

Les travaux engagés par Phytolex entre 2008 et 2010, ont déjà détruit plus d’un hectare de zone humide. 

La Frapna a attaqué l’autori-sation préfectorale délivréeau titre de la loi sur l’eau, ac-cordée à la société Phytolex,en février 2015, devant le tri-bunal administratif de Lyon.Le jugement a été rendu le 28septembre 2017.« Selon le rapport de l’Onema,plus d’un hectare (10 000 m2) dezone humide avait déjà été dé-truit en 2011, indique MaximeFlamand, juriste de la Frapna.On estimait que la zone humide,appartenant à Phytolex, s’éten-dait sur 5,5 hectares. Avec le per-mis de construire, on a calculéqu’environ 2,3 hectares allaientêtre détruits, imperméabilisés,bétonnés, avec la construction

des bâtiments, des parkings, dela voirie, etc. Phytolex avait mi-noré l’étendue de zones humidesimpactées par son projet. Elleavait une autorisation qui repo-sait sur un dossier erroné, avecl’accord de l’administration. Letribunal administratif de Lyon aretenu que l’intégralité des par-celles était en zone humide, etnon pas juste une partie, au bordde la Valserine, comme le soute-nait au départ Phytolex etcomme voulait bien l’admettrel’administration. Le juge a ad-mis qu’il était évident que la sur-face détruite aurait été supé-rieure à 6 369 m2. » La sociétéPhytolex n’a pas fait appel dujugement.

La Frapna rappelle qu’elle nes’est jamais opposée à laconstruction d’un centre deremise en forme à Lélex.« C’est fini. Phytolex ne présen-tera plus rien ici. Pour elle,c’était là ou nulle part, puis-qu’elle avait déjà acheté les ter-rains. Ses dirigeants ou d’autrespersonnes peuvent toujours es-sayer d’envisager un autre pro-jet. Si c’est sur ce site-là, oncontinuera de s’y opposer. Uncentre de remise en forme, pour-quoi pas, mais pas dans une zonehumide, au bord de la Valserine,alors que d’autres solutions fon-cières existent sur la com-mune. »

J. C.
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Nos orientations 
pour 2019

MAINTENIR NOS ACTIONS POUR 
LA BIODIVERSITÉ 
Nombreux sont les projets autour de la bio-
diversité, qui mobilisent nos compétences 
professionnelles et bénévoles.

L’Observatoire des Mares est un dossier essen-
tiel, qui sera prolongé en 2019, en parte-
nariat avec l’Agence de l’Eau et, sur le plan 
opérationnel, avec les autres FRAPNA de la 
région, le Groupe Sympétrum ou le Groupe 
associatif Estuaire.

Notre expertise sera mobilisée sur un projet 
régional visant à créer des outils d’analyse 
et d’observation de la Ripisylve.

En lien avec l’ONF (Office National des Forêts), 
un projet « Trame forestière » débouchera 
sur une exposition photo sur la Basse vallée 
de l’Ain et sur le Bugey.

Nos compétences naturalistes seront 
déployées, sur des sites spécifiques, en par-
tenariat avec des entreprises ou des collec-
tivités locales.

Nous viserons à finaliser l’Atlas Régional 
des Mammifères, en partenariat avec la LPO 
(Ligue pour la Protection des Oiseaux), en 
recherchant le soutien du Conseil Régional 
Auvergne-Rhône-Alpes, dans un contexte 
de changement.

Le rendez-vous annuel des « 24 Heures 
Naturalistes » sera à nouveau organisé. Le 
rendez-vous est fixé pour le 18 mai 2019 
dans le secteur de Buellas/Montracol, entre 
Bresse et Dombes.

RENOUVELER NOTRE 
POSITIONNEMENT SUR L’EAU 
Après une grosse période de doute, nous 
nous orientons vers un renouvellement du 
partenariat avec l’Agence de l’Eau en 2019.

Nous nous inscrirons cette année dans une 
dynamique régionale autour de trois axes. 

A travers l’organisation et la coordination 
des membres du « Réseau Eau », que nous 
souhaitons structurer, nous participerons 
en particulier à un travail sur la « Gestion 
quantitative de l’eau et l’agriculture ».

L’Agence de l’Eau nous appuiera sur une 
montée en compétences des Sentinelles de 
la Nature, dont nous renforcerons l’accom-
pagnement et la coordination sur le thème 
de l’eau. Avec elles, nous renforcerons notre 
travail de veille sur ces enjeux.

Nous devons enfin renforcer notre rôle dans 
l’animation technique et politique de l’eau, 
notamment en étant davantage présents 
dans les instances « eau » du Département. 

Avec nos collègues des différentes FRAPNA 
et notre Union régionale, nous contribuerons 
enfin à la création d’un observatoire associatif 
de la gouvernance de l’eau.

PROLONGER LE DÉVELOPPEMENT 
DE LA VIE ASSOCIATIVE

Comme en témoigne le rapport d’activités 
2018, une belle dynamique associative s’est 
mise en place dans l’association, même si elle 
est pour l’instant essentiellement concentrée 
sur l’Agglomération de Bourg-en-Bresse.

Cette dynamique sera maintenue en 2019, en 
continuant de stimuler et rechercher un béné-
volat actif et engagé. Nos jeunes Volontaires 
en service civique en particulier, apportent 
un soutien au développement de notre vie 
associative, qui est à souligner.

Nous continuerons à travailler sur l’accueil 
des bénévoles, notamment à travers « Les 
Échanges du Hérisson », en cherchant 
à mettre en place un parcours au sein de 
l’association, nous finaliserons des outils, 
tels que le « Livret d’Accueil des Bénévoles » 
ou une « Charte des Réseaux ». L’objectif 
est de faciliter l’intégration des nouveaux 
bénévoles, les aider à monter en compétences 
et à s’impliquer dans l’association, tout en 
pouvant apporter leurs propres compétences 
et partager leurs envies d’actions. Nous cher-
cherons à prendre appui sur nos adhérent.es 
pour initier des démarches comparables dans 
d’autres territoires de l’Ain.

Nous souhaitons en 2019, prolonger nos 
réflexions sur l’organisation de notre associa-
tion, sur l’articulation salarié.es/bénévoles/
Conseil d’administration. Le but étant tou-
jours de prolonger la dynamique en route, 
nous voulons imaginer et tester des schémas 
nouveaux dans un esprit démocratique et 
participatif.

La FRAPNA Ain est déjà membre de France 
Nature Environnement, en 2019, nos liens 
vont s’affirmer. Il nous appartient de pouvoir 
mutualiser des outils, des réflexions, des 

actions, et se montrer plus forts ensemble, 
que ce soit entre départements, au sein de 
la région ou au national. 

« Le Réseau Biodiversité » est historique, il 
fonctionne et sera pérennisé, avec l’engage-
ment de nombreux et nombreuses natura-
listes passionnées. Mais des adhérent.es et 
bénévoles expriment d’autres centres d’inté-
rêts ou envisagent d’autres approches. 2019 
verra se structurer un « Réseau Agriculture et 
Alimentation » qui s’engagera sur des actions 
concrètes, notamment sur la problématique 
des pesticides, ouvrira de nouvelles pistes de 
partenariat, notamment avec des actrices et 
acteurs agricoles et la Chambre d’Agriculture. 
« Le Réseau Déchets » engagera des actions 
spécifiques, notamment sur la problématique 
des plastiques dans les milieux aquatiques. 
« Le Réseau Sport et Nature » verra le jour 
et initiera des actions nouvelles.

La biodiversité reste le fil rouge de toutes ces 
activités, qui se complètent, s’interrogent, 
permettent au final une approche globale.

Devant l’enthousiasme suscité par la pre-
mière édition de l’AlterTour de l’Ain 2018, 
nous renouvellerons l’aventure en 2019, à 
la rencontre d’autres initiatives écologiques, 
citoyennes, ou relevant de l’Économie Sociale 
et Solidaire. Nous renouvellerons le partena-
riat avec Alter-Campagne pour nous inscrire 
dans cette dynamique ! Départ prévu le 15 
août de Genève, pour une arrivée le week-end 
du 25 août à Val-Revermont.

La FRAPNA a apporté et continuera à appor-
ter son soutien à des initiatives citoyennes 
ayant des valeurs communes en faveur de 
la protection de l’environnement, telles que 
l’appel « Nous voulons des coquelicots » ou 
« La grande marche pour le climat ».

INNOVER DANS L’ÉDUCATION À 
L’ENVIRONNEMENT
La FRAPNA Ain bénéficie d’une très bonne 
implantation et d’une vraie reconnaissance 
dans le domaine de l’éducation à l’environ-
nement. Les nombreuses sollicitations que 
nous recevons directement des écoles en 
témoignent. 

La biodiversité et le thème de l’eau restent 
au cœur de nos interventions, mais dans 
un contexte de réduction du budget des 
Collectivités territoriales ou de l’Agence de 
l’Eau, qui nous impacte directement, mais qui 
impacte aussi les moyens que peuvent enga-
ger les Syndicats de Rivières pour l’éducation 
à l’environnement, il convient de renforcer 
encore notre professionnalisme, d’innover 
sur le plan pédagogique et de diversifier nos 
actions.

Les interventions pédagogiques que nous 
avons initiées en 2018 sur la thématique de la 
pollution lumineuse en sont un bon témoin et 
elles seront renforcées en 2019, en lien avec 
des projets de territoires : Contrats Corridors 
Biologiques, Natura 2000, Plans Climat Air 
Énergie Territoriaux…

Nous nous sommes engagés aussi en 2018 
sur l’Éducation Santé Environnement (ESE), en 
participant à une formation de formateur.es, 
en nous engageant dans le 3ème Plan Régional 
Santé-Environnement Auvergne-Rhône-Alpes 
(PRSE3), avec le Graine, dont nous sommes 
membres (Réseau Auvergne-Rhône-Alpes 
pour l’éducation à l’environnement vers un 
développement durable) et l’ARS Auvergne-
Rhône-Alpes (Agence régionale de santé). 
En 2019, en partenariat avec l’ADESSA 
(Association départementale d’éducation 
sanitaire et sociale de l’Ain), nous prendrons 
une fonction de coordination départemen-
tale, pour accompagner de développement 
de l’ESE dans l’Ain et ouvrir de nouvelles 
perspectives.
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DÉVELOPPER DES PARTENARIATS 
AVEC DES ENTREPRISES

D’une part, la diversification de nos finan-
cements est vitale, mais d’autre part, il y a 
des enjeux forts à accompagner certaines 
entreprises du territoire dans leur politique 
environnementale.

La FRAPNA de l’Ain est favorable au dévelop-
pement de ce type de partenariats avec des 
entreprises, avec toutefois des réserves sur les 
conditions d’accord de ces partenariats. Il sera 
nécessaire d’établir une charte qui permette 
de garantir que ces partenariats (financiers 
et/ou sous forme d’accompagnement) ne 
conduisent pas l’association à devoir limiter 
ou modifier ses prises de position et actions 
de sensibilisation/protection. La stratégie de 
recherche de partenaires privés sera fondée 
sur le principe d’une large diversification pour 
éviter l’influence de chacun des partenaires 
pris individuellement. Cette recherche doit 
s’appuyer notamment sur le bilan des par-
tenariats privés que nous avons mis en place 
par le passé.

FORMER, ACCOMPAGNER ET 
AGIR EN JUSTICE
L’action en justice est parfois nécessaire, 
quand les différentes étapes de dialogue, 
de concertation, de négociation ont échoué. 
Nous restons en veille.

Toutefois, nous renforcerons en 2019 nos 
actions de formation et d’accompagnement 
des associations et des collectifs citoyens 
qui se mobilisent localement pour défendre 
l’environnement, dès lors que la cause 
qu’ils défendent est validée par notre CA et 
conforme à nos orientations.

Nous souhaitons ouvrir des chantiers nou-
veaux en matière de formation au droit de 
l’environnement, pour les magistrats, pour 
des entreprises, pour des citoyen.nes, parfois 
contraints, comme dans le cadre des stages 
« citoyenneté », parfois demandeurs, comme 
les Sentinelles de la Nature.  Une formation 
spécifique sera proposée aux membres de 
notre CA ou aux adhérent.es souhaitant 
monter en compétences dans le domaine. 

Nous développerons un « Réseau Juridique » 
propre à la FRAPNA, qui fera un travail de 
veille et de préparation des dossiers pour 
notre CA.

Et comme les Dommages et Intérêts ne suf-
fisent pas lorsque l’on va jusqu’aux tribunaux 
et que notre engagement nous coûte, notam-
ment en temps de travail, des campagnes 
d’appel à dons seront lancées, avec l’objectif 
de mobiliser les collectifs engagés sur des 
projets locaux.

DÉFENDRE L’INTÉRÊT GÉNÉRAL 
ET LA LIBERTÉ ASSOCIATIVE
En 2018, après la rupture brutale et sans 
motivation du partenariat de la FRAPNA Ain 
avec le Conseil Départemental de l’Ain, le 
Tribunal Administratif a reconnu la faute du 
Conseil départemental, mais n’a pas engagé 
la reconnaissance financière de ce préjudice : 
« La mesure de résiliation prononcée par le 
Conseil Départemental de l’Ain est irrégulière 
et constitutive d’une faute ».

Le Tribunal Administratif n’a pas condamné 
le Conseil Départemental de l’Ain à nous 
reverser le montant du préjudice subit, pour 
le travail effectué en 2016 et 2017 conformé-
ment à notre partenariat. Nous estimons ce 
préjudice à plus de 100 000 € sur deux ans 
et nous avons par ailleurs engagé des frais 
de justice conséquents.

Les tentatives de négociations, menées à 
notre demande, n’ont pas abouti. Nous avons 
eu connaissance que le Président du Conseil 
départemental de l’Ain d’alors présentait 
notre association comme « l’antichambre 
d’un parti politique », on nous a demandé 
d’avoir « un bon comportement », pour pou-
voir prétendre à un nouveau partenariat, on 
nous a refusé une convention pluriannuelle, 
alors que d’autres associations environne-
mentales en bénéficient... 

Cette décision du Conseil départemental de 
l’Ain a donc été prise au regard de considé-
rations politiques et idéologiques contraires 
au sens de l’intérêt général. Aucune faute de 
nature à justifier la résiliation de la conven-
tion n’a été commise, aucun motif d’intérêt 
général n’a été allégué. 

C’est la raison pour laquelle nous avons décidé 
de faire Appel du jugement. La démarche 
juridique sera poursuivie en 2019./

RECHERCHER UN 
POSITIONNEMENT ORIGINAL 
SUR LES ENJEUX ÉNERGÉTIQUES
Les actions de communication, de prévention, 
d’accompagnement, de lutte contre la pollu-
tion lumineuse ont pris un développement 
fort depuis deux à trois ans.

En croisant les enjeux de la biodiversité, ceux 
de l’énergie, de la santé et même les enjeux 
sociaux et culturels, nous arrivons à trouver un 
positionnement original dans les territoires, 
complémentaires aux actions d’autres acteurs 
associatifs.

L’implantation d’un parc éolien dans les 
Montagnes de l’Ain est venue nous interpe-
ler de façon nouvelle sur la problématique 
éolienne, puis sur le photovoltaïque.

En 2019, nous souhaitons renforcer notre 
positionnement sur les énergies renouve-
lables, en y apportant notre compétence 
spécifique sur la biodiversité, en veillant à ce 
que les projets soient de dimension humaine, 
en phase avec les besoins des territoires et en 
jouant un rôle moteur dans les dispositifs de 
concertation, compétence qui s’est renforcée 
au sein de notre équipe à travers notre plan 
de formation interne.
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L’ACER

L’ ASSOCIATION DE LA CÔTIÈRE POUR 
L’ÉCOLOGIE ET LA REVALORISATION

L’ACER, a été créée en 1990; 
elle exerce ses activités de pré-
servation de l’environnement 
sur l’ensemble du territoire 
de la Côtière. Installée depuis 
ses débuts sur le canton de 
Meximieux, elle a essaimé, 

en mars 2011 et créé, grâce à 
la volonté d’habitants du can-
ton de Montluel, une antenne 
locale dans cette ville.

acer.asso01@gmail.com

ARN HCJ

LES AMIS DE LA RÉSERVE NATURELLE 
DE LA HAUTE CHAINE DU JURA 

Les ARN sont des militants de 
longue date de la protection de 
l’environnement. Depuis la fin 
des années 70, issus de l’Asso-
ciation Gessienne de défense de 
la Nature (A.G.E.N.A.), ils ont 
participé à l’élaboration des 
projets successifs de réserve 

naturelle, jusqu’au succès : la 
création de la réserve en 1993. 
Par la suite, ils ont été membres 
de l’Association de gestion de 
la réserve naturelle de la Haute 
Chaîne du Jura (GERNAJURA) 
qui a pendant 10 ans adminis-
tré la réserve. Depuis, cette 
gestion est réalisée par la 
collectivité territoriale de la 
Communauté de Communes 
du Pays de Gex (CCPG). Les 
ARN n’ont pas disparu pour 
autant, car il y a toujours 
une place pour les militants 
et les amoureux de la nature

renee.depraz@wanadoo.fr

L’ACNJ

ASSOCIATION POUR LA CONNAIS-
SANCE DE LA NATURE JURASSIENNE

L’association, nommée à ses 
débuts ACFJ (Association pour 
la Connaissance de la Flore du 
Jura) est créée en 1981 par le 
Docteur Corcelle. Sa devise : 
«Connaître la flore pour l’aimer 
et l’aimer assez pour la pro-
téger». L’association devient 
à partir de 2012 l’ACNJ, pour 
marquer sa pluridisciplinarité 

croissante (faune, géologie, 
environnement). Active dans 
de nombreux domaines, elle 
participe aux différents comi-
tés de pilotage pour la gestion 
des espaces protégés gessiens. 
Elle a collaboré à la rédaction 
du catalogue de la Flore de 
l’Ain, à la réactualisation des 
ZNIEFF, travaillé sur le sentier 
d’interprétation : Le Chemin du 
Reculet et participé au projet de 
Réserve Naturelle de la Haute 
Chaîne du Jura. Elle encadre 
également des sorties à la 
découverte des plantes, des 
paysages végétaux et aussi 
des oiseaux et des insectes.

www.acnj.asso.cc-pays-de-gex.fr

Chaque jour, les associations réunies avec la FRAPNA agissent sur les 
différents territoires du département. 

CDRP

LE COMITÉ DÉPARTEMENTAL DE LA 
RANDONNÉE PÉDESTRE DE L’AIN

Est l’organe départemental 
de la Fédération Française de 
la Randonnée Pédestre. Il est 
composé d’une soixantaine 

de membres représentant 
des acteurs de la randonnée: 
clubs de randonneurs, Office 
de Tourisme, Communautés 
de Communes, Syndicat des 
accompagnateurs, associa-
tion de gestion de refuge, etc.

http://ain-ffrandopedestre.com

L’épicerie  
Solidaire
L’épicerie solidaire de Bourg 
en Bresse, Au Marché Conté 
(association loi 1901) a ouvert 
ses portes en février 2001 et 
accueille près de 70 familles 
par mois. Dans le cadre des 
ses actions, elle organise 
sur le terrain de la FRAPNA, 

44 Avenue de Jasseron,  des 
ateliers jardin le mercredi 
après-midi afin d’initier au jar-
dinage les bénéficiaires de l’Epi-
cerie Solidaire le souhaitant. 

Les associations / LES ASSOCIATIONS EN MOUVEMENT

Bugey SUD 
Actif
L’association propose depuis 
30 ans des activités cultu-
relles et de loisirs régulières 
ou ponctuelles accessibles au 
plus grand nombre, dans un 
esprit humaniste et le souci 
de favoriser le lien social. 

Les activités sont gérées par 
trois commissions : nature, 
culture et enfance

http://www.bsa-association.fr

Spinosa
Spinosa est un projet asso-
ciatif se proposant d’aller à la 
découverte des patrimoines 
matériels, immatériels et 
naturels de Saint- Bernard 
autrefois Spinosa, village 
niché dans une boucle de la 
belle rivière; une ancienne 
commune de l’Ain, en Val-de-
Saône. L’association a, entre 
autres, organisé la fête de la 
nature à Saint Bernard en 2017.

ARN ML

LES AMIS DE LA RESERVE NATURELLE 
DU MARAIS DE LAVOURS
L’association est à l’origine 
de la création de la réserve 
naturelle sur l’un des der-
niers grands marais de 
plaine d’Europe de l’Ouest.

BNE 

BOURG NATURE ENVIRONNEMENT 

L’association, créée en 1994 
par Thierry Rousset, dans le 
but d’améliorer la qualité de 
vie des habitants de l’agglo-
mération de Bourg-en-Bresse 
a aujourd’hui pour objectif 
de développer l’usage quoti-
dien des modes « doux » de 

déplacement, et d’agir pour 
la protection de l’environne-
ment.Animée par une équipe 
de bénévoles elle s’appuie sur 
3 leviers d’action :

•	 Proposer des solutions, 
influer sur les décideurs ;

•	 Concrétiser, renforcer et 
démultiplier les initiatives de 
terrain ;

•	 Faire évoluer les comporte-
ments individuels et collectifs.

www.bne01.fr

http://www.epiceries-solidaires.org/news/portrait-de-l-epicerie-
solidaire-de-bourg-en-bresse
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Merci !
Merci à celles et ceux qui ont contribué à la mise en 
œuvre de notre projet en 2018 :

Les bénévoles, investis dans la gouvernance de l’association, dans la repré-
sentation de la FRAPNA au sein des différentes commissions locales et dépar-
tementales, dans l’analyse, la réflexion et l’action collective pour la défense 
de l’environnement.

Les élu.e.s et technicien.ne.s des collectivités territoriales, Parc naturel 
régional, syndicats de rivières, les services de l’État, de l’Agence de l’eau, 
pour nous avoir fait confiance et avoir contractualisé avec notre association 
dans le respect mutuel des intérêts de chacun.

Les enseignant.e.s, qui nous sollicitent régulièrement et s’appuient sur 
la FRAPNA pour accompagner leurs élèves vers une éducation sensible 
et ouverte sur les problématiques environnementales.

Les sympatisant.e.s, les curieux, les personnes tout simplement 
intéressées par nos différentes actions locales et en quête d’une 
société plus respectueuse de l’humain et de la nature.

Les salarié-es de l’association, stagiaires, personnes en service 
civique, contributrices et contributeurs parfois discrets, mais 
indispensables à la réussite de tous ces projets…

Nos Partenaires
Établissement public ou entreprise privée, chaque actrice, chaque acteur détient des leviers d’action 
pour contribuer à la transition énergétique et à la protection de la nature et de l’environnement. La 
FRAPNA Ain met en place des partenariats pour agir à leurs côtés. Notre mission : faire évoluer les 
mentalités et promouvoir de bonnes pratiques par le dialogue et le travail en commun.  

Saint Germain de Joux



Retrouvez-nous sur www.fne-aura.org/ain 
et sur Facebook @FRAPNA Ain


